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Feuilleton de L'ÉVENEMERT prisonniers acreptérent la-ce4 iission pour celui gu'ils ont cou-

DL 27 OCTOIRE 1679

JEAN CANAD
Buite da ‘Trésor de L'Abbaye”

TAR

RAOUL DE NAVERY

(Suite 1

Devant une case dont la porte|
était soulevée, Jeune-Liane dont

le père était mort, et qui restait

seule, pour soutenir une jeunefa-

mille de frères et des sours, pre.

parait le repas du soir. Les captils

la reconnurent et lui sourtrent,

puis voyant Un groupe du vieil-

lards aësis devant une cabane :s-

sez vaste, ils les rejoignirent et

prirent place à lenrs côtés. Los

Hurons ne parurent point sur-

pris ; ils r>spectèrent le silence

de leurs hôtes, et leurs pa-sérent

des pipes; Tanguy refusa douce-

ment le calumet qu’on lui pré

sentait, mais Halgan l’accepta, ot

se mit à fumer en compagnie des
sachems

—Le Grand Sorcier des Pcaux-

Rouges devuitapporter dus plan-
tes ralutaires aux Visages Dales,
dit Halgan, mais nous uv l'avons
point vu. Siles hommes n'ont
pis peur de souffrir, il est bon
qu’ils conservent leurs forces, afin
de chanter dignement leur chau-
son de mort.
le Grand-Sorcier chasse le;

méchant esprit de la butte d'un
malade, répondit le vivillard ; il
n'oubliera point les Visages-l'A-
les… Ceux-ci peuvent retrouver
lear énergie et guérir leurs bles-
sures avant qu'on leur fournis-e
l’occasion de prouver qu'ils ne
sont point des squaws, mais des
guerriers fameux entre les chofls

Téte-Rouge conlirmait par ces
mots la parole de Jeune-Liane:
si les captifs devaient être im,
molés, ce serait beaucoup plus,
tard à une époque queles sacheuws
eux-mêmes le paraissaient pas
avoir fixé.
Le plus sûr pour les captifs

était done de prendre patience,
de chercher àretrouver l'élasticiié
de leurs membres, puis d'essayer
de se procurer des canots vu de
tenter de se sau rer à la nage.
Le soir où ils inirent pied à

terre dans l'une des Mille-lles
bercée par le Saint-Laurent, Hal-
an et le marquis étaient prèts à
aire le sacritice de leur vie. Les
scènes terribles de la nuit du pil-
lage, les souffrances ésrouvées
pendantle trajet, tout s+ réunis-
sait pour leur enlever l'espoir de
s'échapper du cercle fatale tracé
autour d’eux. Seulement, à me.
sure que s’écoulaient les heures,
ils s'accoutumaientàjouir de leur
liberté et se reprenaientà l’amour
de l'existence. Copendant on con-
tinuait à les surveiller sans relA-
che. La nuit des jeunes Indiens
couchaient en travers de la porte
de leur hutte: durant le jour,
sous le prétexte de chasser, de
pêcher en leur compagnie, quel-
ves Hurons les suivaient. Rien
ans leur attitade ni dans leurs

paroles ne trehissait la haine de
ces Indiens; ils paraissaient seu-
lement avoir accepté la responsa-
bilité d’un devoir.
Pourtant livlgan songeait à

une évasion. Il ne croyait pas
impossibie de quitter l'île durant
ls nuit, de traverser à la nage le
bras d’eau, et de passer do la sor-
te d’une langue de terre à une
autre, jusqu’à co que la piste fut
perduo. Sans doute on poursui-
vrait le marquis et son beau-père,
Mais, après tout, ils n'étaient
Point prisonniers sur parole. Le
droit de recouvrer sa liberté de-
eure imprescriptible pour le
captif.

duit jourss'étaient écoulés de-
Pals que les Indiens avaient
brûlé la Grande Hutte, l’lume-
d'Aigle était absont, et les In-
diens se livraient à l'exercice de
la chasse avec une> passion tenant
de la frénésie, Ë

Tantôt ils poursuivaient les
chevreuils aux flambeaux, les
éblouissant par la clarté des tor-ches résineuseset les frappant au
milieu du double étourdissement
da bruit et d'une clarté crue suc-
cédant au calme et aux ténèbres
de la nuit. D'autres fois. avides
d'an gibier plus noble, mais d’une
dapture difficile, ile guettaient les
ours gourmands,fouillant ie tronc
des vieux arbres pour y chercher
les rayons du micl.

0 matin,il s'agissait de pren-
dre un ours centensire connupour sa grosseur légendaire. Les

ve

+

pagner les Hurons ala clas
Elie pouvait etre pépilhouse, Inuls

Ha situation d’Halvan et de Tau-
Lay lear rend sit in Jr ats ons
les dungers. L
| L'ours qu'il = giss.1t e prou-
dre avait CVile tos 283 juegos.
pour le capturer 11 faila:t lutter
corps à corps avec Ini.

Les Indiens partiren’ gauement
jarmés de inousqueis, de lances’

jet de couteaux. Des tra esavarent
été suivics. Le vi 1 arbre coul
le trone servait de ruche unix
| abeilles avait deja vga vee
! du inonstre, et 1; trace basses

par ses pattes Yivautvaqaes dou-

blait Ju hike qu'avaient les +.

vages du s'ewpare. d'un rh Th
proie.

L'énorm+ bite ne to: ba pers
à se trouver eu vib, whe © Vern ot

du côté de l'eraboe an ju ane
heure quels voit y avonçur
|traiquiliement, ned Lowe
| marchoit d'un poo ten bac
| Gunt sa grose tel
| Toutacoupun ho ©,
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L'Oars se dresse 841 = pe
du derrière, ci avcu U à vise ati =
\sistible il <e précipité sur fax
thère-Agile, puis Jono :
une feil> vivieie
ctoatlé echappe à dou ca»

; deux bras, pacslysées que bos
pattes du inonstry, ne peuv

[panier le coutrau ju ti TI NT 1 IN
main. et il périrat  rursnatoo-!
ment, si FlamesAge se pri
pitant sur l'Ours te tu vnunçit
son Cullioan à sp o7 Pire be
deux épaules.

Panthere-Aga cet vos ne
; beute. seuibiu sur l'soi Lie ports
de In béte cern how,
l’'Indien se Tébartiss+ de >on ad-
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lear, se Trou > eur l'arabe eus qui ti
sant des Cri: l'urisux, Acers ivai
chasseurs vclatent en 3mpcow,
tions, Îls insuit nt l'einour qu!
Ne sait pas eoufirir
—Nous te croylons du besos

un père de li furet, ir Poon’
d'Aigle en s'adressant à Pacs
agonissant, etta te piuns et fn
gémis commu Uie squav.. D
tu m'avais blesse au lies de subr
l'effort du mes armes, jantes)
souflert en guertior Latrépyde, et
je serais mort avt ts dJons.or

le spectacle de ma douter... Ta
fais honte à la tribu des or
Mais la béte mon tn 1 nu =

tendnait aucune des pui!
Hurons, clic continua
dre daus les spästas de l'agou'e,
Avant que lo sang s'ucou at por
Une large blessure, le corps dv
Pours fat agité de suuabrusuat
douloureux, ses pattes se roi,
rent, puis l'énorine corps demarre
immobile.

Il fallait songer à le rapport vr.
au village. Un ue pena pas un:
instant à depecer sur place une
proie si belle, et quatre des plas!
jeunes chasseurs formant une ci-
vière à l'aide de fortes branchos
y pilacèrent celui dont les appari-
tt0n8 dlans l'ile foriaaint taie ror
te de légende.
La troupe reprit joyensotiont la

route du village.
Elle venait d* s'rugaorr dans

une partie difficile ot trés-boiste,
de l'ile quand un fonseinent)
de l'herbe avertit les Indiens
de se tenir sur leurs go rde- Ils
S'arrétèrent suthutezment, et de
brait qui les avaient fr:j pes se
rapprochant d'une logon lento, dis
ne tardéreat point a apurcevoir!
la tête plate d'un serpent dont les
yeux rouges (liuboyerent ea ap-
ercevant los ludicns. Cuux-ci
bien qu'armés et braves, car la
mort de l'ours pouvait etre consi-,
derée comme une action d’eclat,,
au lieu de chercher à tusr le rep-.
tile d'un coup de minusquet où à
lui abattre la tête d'un revers du
tomahawk, s'arrétdrent en prodi-
guant les signes d'un respect!
profond. Puis, s'inchaant vers le:
8ol.ils pousaërent devant le ser!
pent à sonnette d’épaisses bout-l
fées de tabac, alternant cot hom-
mage par des génuflexions et des ;
protestations d'auritié et de son-

 

  
sconpuôtement quéries; ils avaient

ume d'appeler ‘ leur grand pè-
ru. ” Le serpent à sonnette rus-
ssic d'honaeurs et a demi as-
phyziv ne teuta même pas de me-
nacer ses adorateurs fidèles,il re-
prit sa marche lente à travers les
hautos herbes et disparut dans |
les buissons
~Atahocan protége ses Enfants

Rouges, dit Plume-d'Aigle,la pri- :
se do l'ours et ia rencontre du
‘serpent sont des preuses de sa
bonté ! Aussi après quelques lu-
nes ses fils reconnai-sauts célé-!
breront de grandes fêtes.

L: retour des chasseurs
tric:aphe. Le caduvre de l'ours; gisperat
«ut premené antour de la grande grades villa, eit do
pl.ev, et commela jouruée était | Plus de nes eix listr
irds-avancée, il fut décidée que
end main seulement ou; PTO- culation h-bdemalaire uv do! de ‘

corail au dôpeçage et au parta- pes, On rguil di # 2 > or -
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boudilie du Gagauaitz, s'entretenait
vee admiration des exploits de
x jraruée, et se rejouissalent À’
ka pensée de recevoir leur part
du gigantesque gibier L'heure
‘lu repas venu, suivant leur habi-
tude Halgan et T'anguy entrèrent
boos

bones oan foyer attendirent qu'on
nr oflrit une part du repu:s du
=v. Lis avatent choisi la hwte

de l'rathère-Agile, et le marquis
“Ant que le joune homtue coum-'
pr salt suffisamment l'auglais lui,
«lrezss1 la parole en cette langue.
—Mon frère a fut une chasse

biareuse, fut ditil,
—L> couteau de l’authere-Agi-

Le mañque rarement son but, ré-
pundit fe jeune homme, Mon frè-

©, re astjuinais chasse l'ours /
-—-Non, repondit Tanguy, mais

jus saugiters presque aussi redou-
t:hles. et les loups qui sont norm-
hreux dans mon pays.

Prnthere-Agii> secuna la tête.
—dres chasseurs out frappé le

NL ei LUUTE
. uds quand le monstre suivait
nCorsa mère. mais qu: peut
"dire ei Pours ost wort...
Comment, demanda Tanguay,

moi: frere rouge l’a vu ruidi. ex-
angue.
--Le grand sorcier a souvent

vpété aux Indiens qu'un esprit
(rvdoutable habitait le corps du
, V1 Oùrs, qui sait si Pesprit man-
vais nt lo ranimera pas... Heu-
retseaent, le sorcier a emporté
“ours mort

dv s'enfuir,
FUSIStOT AUX esprits !
Tauguy s'eflor¢a de faire com-

pr andre au jeune sauvage que’
Jetre mort ne pouvait dans au-,
foun Cä> renaître à la vie, mais le

“joue homine secoua la tète, l'o-
pinicai du sorcier avait sur son! Er aie ”

(vsprit une inllueuce bien autre-‘

Apres se ropas, Tanguy et al
aul quittèrent la hutte et se pro-;
iunveu-rent sur la grande place |
Lis aectaient de témoigner une

“an complète tranquillité divs
; prit: ie pea d'espoir qui leur res-; LWesera 1-
tait vtant de parvenir à endorunr
+ strverilunce de leurs gardiens;
«ù de profiter de la première oc-|
casion de fuite que le hasard leur |
quésenterait.

Les blessures se trouvaient

tes, l'énergie Sans doute, si l'heu-
re de la mort sonnait pour cux,
tis la subiraient avec courage,
mais ils regardaient comme un
devoir d'y échapper s'il leur était
possible, et de tout risquer pour
retrouver Hervé et rejoindre
Jean Canada.

Tandis que ve, prisonniers
étarent debout, appuyés contre le
tronc duu maguilique sumac,
Joune-Liane s'avança vers eux.
Bille semblait sous le poids d'une
tristesse profonde, et ses mains,
qui tenaiont un bouguet de cho-
vrefouille sauvage, tremblaient
violemment tandis qu'elle cssay-
ait de nouer ça gerbe odorante.

CA continuer.)

DISCOURS

Libéralisme Poitique,
Prononcé par

1. W. LAURIER,
Dépuié fédéral,

ior 6 juin 18Ÿ7, à la Boite de Musiquo, sous
us auspices du ‘Club Canadien.”
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QUEBEC,
SAMEDI, 27 UCTOBRE 1877.

Protection Consersntrice.

Depuis que le parti conserva.
teur est tombé du pouvoir,il crie
partout que pendant vingt ans
il a été dans l’erreur, qu'il avait

 

blemen d’autres intérêts aussi
chers à ls prospérité publique.
En imposant un droit élevé sar
la farine importés des Etats
Unis, par exemple, il protégera
une certaine classe de cultiva.
teurs du Haut-Canada, mais il
augmentera considérablement le
prix du pain au grand méconten-
tement des autres parties de la
uissance.
En imposant un droit à peu

pres prohibitif sur les charbons
&méricains, il protégerait notre
industrie minière, mais par con-
trecoup il augmenterait de beau-
coup le prix du charbon, et nui-
Trait ainsi à toutes les manufactu-
res d'Ontario et de Québec, qui
font une dépense considérable de ‘
charbon.

+

 grossièrementfailli à son devoir!
en relusant d'accorder la l’rotec-,
tion à otre pays,et en étant libre-:
échangiste avant tout. Les gens
sérieux avouent, en souriant, que
ces idées «le protection sont ve-
nues un peu tard aux conserva-
teurs, et ils eussent eu plus de
confiance dans la sincérité de ces

ce qui pourrait efficacement les !
protéger sont tout simplement
ridicules Vouloir satisfaire tous
les intérêts, et n’en blesser aucan,:
est une impossibilité. Ce qu'il
faut, c’est an tarif qui protége au-
tant que possible nos manufactu-
ressans peser trop lourdement,
sur le consommateur, et sans
blesser d’autres intérêts. Il faut grands et dévoués amis du pays,

Si ces derniers, six mois au moins
avant de tomber,eussent exprimé
ces idées, et surtout eussent cher-
ché à les mettre à exécution.
Ce qui frappe tout particuliè-

ment dans la conduite des con-
servateurs, c'est que pas un ne
veut dire jusqu'à quel puint il
veut untarif protecteur. Le parti
libéral a éievé le tarif de 15 à 174
0/0 en général, ce qui est une
augmentation de 2% 0,0 sur 'an-
cien tarif conservateur, et cepen-
dant le parti libéral est accasé
d'être trop libre - échangiste.
Quand o« demande à ces mes-
sieurs de dire ce qu'ils veulent,
ils perdent immédiatement la
parole, ou parlent d'autre chose.
Il n’y a jamais moyen de connai-
tre ce qu’ils veulent.
Dernièrement, lors da pique-

rique conse: vateur à Hamiiton,
on avait placardé partout dans la
Ville que Sir John A. McDonald
expliguerait d'une manière dé-
fime le montant de protection
qu'il veut pour nos manufactures,
suit un tani de 20 pour cent, soit
un tarif de 25, Cette annonce
avait jeté l'-moi partout. De
toutes parts

savoir enfin à quoi s'en tenir sur
les vues de Sir John.

Mais désenchantement ! Sir
John cifl--ura à peine l'importante
question de la Protection, il glissa
sur le tanf, et il tallat que les
manufacturicrs d’' Hamilton, ac-
courus pour connaitre tout le
bien que voulait leur taire Sir
John, vinssent à lui poser carré-
ment la question, et c’est ce que
fit M. GUKNE) de la manière
suivante :

“Jusqu'à quel point vous en-

on accourut pour|

aussi ne pas perire de vue que
le gouvernement a besoin d'un
revenu qui lai permette de faire
face à ses obligations.

LE ZÉLN RÉOBAUFPÉ

Un lit dans le National :
Ua sait le zèle que déploient wai.

Dement les conservateurs pour vaincre
l’hon. M. Laurier, dans la lutte qui se
fait actuellement dans les comtés unis
de Drummond ¢t Arthabaska. Tout est
mis en œuvre pour engager tous ceux
qui ont une infl 1ence quelconque, à ia
faire servir contre l’Hon. Ministre du
Revenu de l'Intérieur. M. L. A. Sénéosl,
l'entrepreneur de chemin de fer, eat
Un de ceux auprès de qui les eonmitée
conservatrices cnt fait les plus vives
instances. I! y a buit jours à peine, M.
S-nécal disait qu’il ne fersit aucune op
position à M Laurier et qu’il désapprou
vait ia lutte qu’on fait au nouveau
ministre. Cependant les conservateurs
ont exercé une telle pression sur lui,
Ont fait de si belles promesses de subai
des considérables à être octroyés aux

! chemins de fer de Lévis et de S:. Lin,
que M Sénécal s'est laissé séduire, et
: qu'il travaille maintenant contre l’Hon.
3 Laurier. Cea promesses ce subsides
Out été augmentées d'une autra qui n’a
pas produ:t peu d'effet eur l’eaprit de
M. S-nécal. C'est celle qu'il verail com
m~ surintendant général des chemins
de fer de la province de Québec. C'est
depuis que ces promesses ont été faites
que des Cou vois spéciaux du chemin de

{fer de Sorel, Drummond et Arthabaska
eont & Ia disposition des parleurs oppo
Pit'Onnistes qui vont combatire la candi
dature de 'tinn. M. Laurier. La soum:s
son dont M. 3-nécal à fait preuve est le
secret des giorifications à son adresse
{qu'on voit danse la Minerve d'hier. Et
voilà comment \. S-nécal, d'iodiftérent
qu'il devait être dans cette lutte, est
d"venu AU: actif que M. Chaplesu s’est
montré silé après avoir reçu les admones
tationa de M Tarte.

1

——

Québec-Uenire.

Hier suir, plusieurs électeura de Qué

bec Cen* re ae réunissnient ches M. Octave gagez-vous en faveur de la Pro-
tection

Telle que posée la question
exigealt une réponse catégoriqu
et sans ambiguité. Mais Sir John
qui a toujours été libre-échan-|
giste, qui uecrie si fort pour la
Protection que pour nuire aux
libéraux, repondit évasivement
comme suit :

“ Voilà une question à laquelle
il n'est pas difficile de répondre.
Il faut procéder de différentes
manières avec différentes manu-
factures. Il est impossible d’éta-
blir une échelle pour toutes. Ce-
pendant, lorsque nous arriverons
au pouvoir, nous aurons une
Protection suffisante pour chaque
industrie. Nous demanderons à
chaque manutacturier de démon-
trer ce qui u8t nécessaire à la
protection des manufactures, et
cela leur sèra accordé. ”

11 est facile de voir que le par-
ti conservateur n’a aucune opi-
niou arrêtée sur cette inportante
question, que fows scs cris n’ont
pour but que de cacher, derrière
une apparence de dévouement
en faveur des manufactures, ane
complète ignorance de ce qu'il
promet, et qu’une fois monté au
pouvoir—ce qui n’est pas près
d’arriver—il agira comme autre-
fois.
Pense-t-on sérieusement à la

comédie que promet Sir John ?

Lemieux, rue Et Jean, pour présenter à
| M. Jacques Mulouin, avocat, une requête

le priant de se porter candidat dans cette
division électorale pour les Communes.

La requête était signSe par les élec

toure |: a plus influente de la division.

M, Malouin dans ea réponse, rappelé
;nux électeurs la position de candidat
| Indépendant qu'il prenait, qu’il arrivait
;comme homme nouveau dans ia politi-

i que, eu ne voulant être aucunement res

ponsable de ce qui s'était fait avant lui,
qu’il entendait travailler à rendre justice

aux électeurs,s'ils lui confiaient un man

|datet À contribuer à fonder un grand

i parti national. I! y eut plusieurs autres
orateurs, et l’assemblée alla conduire le

: candidat à ea résidence.

 

eeee  

L’Hon. M, ! aflamme.

Dans le discours qu'il a prononcé, eù

réponse à la santé des ministres, au ban-
quet donné à Ottawa aux délégués de le
coovention, l'hon. M. Luflamme a relevé
les paroles que lui a attribuées le Courrier
de St Hyacinthe et qui du reste ee dé
mentaient d'’elles-mêmes. Voici ce pas.
sage de ron discours :

J'ai été accusé par mes ennemis de
bien des paroles, mais l’aocuantion à

laquelle j'ai été plus sensible, est celle
que l’on & tout récemment inventée. On
a dit gue je n'étais pas fière de ma patio-
nalité et que j'avais honte de ma natio
nalité. L'accussiion doit paraîcre si ridi.

oule aux yeux de tout homme guia ls

Çais, que je n'ai pas cru devoir m'y arrd. |  le voyons-nous convoquant tous
les manufacturiers, s'informant!
des besoins de chacun, et prépa-
rant un tarif des plus avanta-
geux à chaque manufacture | Kt
des gens intelligents se centen-
tent de semblables insanités! Et
des gens sérieux croient sincère-
ment a d'aues: ridicules promes-
ses! c'est vraiment incroyable.

Il est vrai que cette promesse
ne tire guère à conséquence,puis-
que cet adinirable système do
Protection, qui satisfera à tous
les goûts, à tous les besoins, mais
dont aucun pays n'a jamais en-
tendu parler, ne pourra avoir lieu
quelorsque !e parti conservateur
sera monté au pouvoir. C’est sans
doute ce qui explique les peu
compromettants engagements do
Sir John. S'imagine-t-on les cruels
embarras où se trouverait placé
le parti qui voudrait ainsi con.
tenter tout le monde ? En peu
de temps, il aurait jeté le mécon-
tentemen! et la réprobation par-

ter ; Mais, cumms nous sommes sujour-;

d’hui, pour ainsi dira. dans un cercle de
famille, vous voudres bien me permettre

de dire que je suis fier des progrès

accomplis par la population cannadienne
française d'Ottawa,—(Applaudissemen ta ),

——

M. Laurier à St Guillanme.,

La Gasette de Sorel publie un long |
rapport de l'assemblée de St. Guillaume. |
La discussion à eu lieu entre MM. Taché, |
Laurier, Masson, Mercier, Chaplesu et

Barthe. Elle à été ouverte par M. Taché ;
puis M. Laurier à pris la parole. Voici
ce quedit le rapporteur de la Gazette de
son discours .

«i M, Laurier, dans un discours d'une

i fronts sous en parole :nepirée. |

 

 

  
L'EVENEMENT

“ Dans ce ces, les nouvelles élections

suroot lieu su mois d'avril, astes à

faisait sonner ei haut, y était mêlé et
eubordonné même à celui des médecins,
des avocats et des notaires ; el comment temps pour que la nouvelle chambre
On était par oonséquent peu loyal de puisse se réunie avant l'ouverture del’accuser d'avoir négligé les intérôte l'Exposition.
agricoles. Fi parla de l'amnistie et mon-:

* L'état de siége sera proclamé imms : lenie dans ‘es cantons Derry et Mul |

ouser réosplion de is requête de divers
babitants de Huil, dem:ndant que les
avanilages assurés aux oolons par la loi
du repatriement leur acient nocorés,
afin de leur permettre de fonder une co

  

a approuvé le message de MeMrbon qui
devra être lu à l’ouverture des chambres.
Li paraît qua le document est rédigé avec
besucoup de fermeté de langage.

ll yaura grand diner à l’ambassade
américaine en l'honnaur de Grant. Tous
les ministres du cibinet, excepté le

tra comment son vote là-dessus avait até diatemment après la seconde dissolution GAY, eL de vous dire que oetta demande| miniet à de la marine, ont aocepté l'invi
raisonné. La Cour Suprême lui fournis de ie chambre, Parce moyen, et par
peut-être la plus belle partis de son “HO pression plus énergique encore, le
æpecch ; c'est leraqu'il explique comment  FOUTernement pourra espérer u e ma.
ses adversaires aouffietaient l'ombre de |iOFith conservatrice. Co
Sir Georges Cartier, même en lui repro.j “De cette façon, disent les ministres,|
chant d'avoir travaillé à l'établissement !® France sera sauvée du radicalieme. I!
d'une chose voulue par l'illustre défunt, D'Y Sura ai soumission, ni démission, Di
#uquel en passant l'orateur pays un juste COUP d'Etat. Co sera Is victoire.”tribut d'hommeges. Après avoir dépécé | Le correspondant du 7ïmes ajoute à
les petite Morceaux. il en vint À ce qu’il FfOpOs de ces informations : ‘ L'état de
Bardait, dit-il, pour la boone bouche : 1a; #1688 est un instrument dangereux; ai
protection. ce sont véritablement là les intentions;

|“Ses arguments là-dessus ont été 99 BOuUvernement, tout est possible ex.
‘d’une clarté et d'une précision extraor. “Plé la tranquillité pour la France et Commissaire, l'avait oublié, renvoya uae,

L'on voit que les promesse de diansires ; c'est alors que parurent avec; POUF l'Europe.Je publie ces informations. deuxième lettre en date du 29 Sep em-
Sir John, de consulter tousles in- \avantags ea remarquable lucidité et sa ; dans l’espoir que malgré l'autorité de la bre dernier pour demander des explios
téressés et de leur accorder tout | belle intell gence, pour parier le langage Personne da qui je ies tiens, le gouver- | tions & ceux qu'on disait si bien déposés

e M. Masson. Inutile, et d'ailleurs Nement les démentirs.”
impossible, de concentrer en ce pet t |
cadre où m'enferme l'imprimeur toutes

!eeeeeen :

Le fait est que les gens, habituésà | Colonisation.
entendre crier contre la poiitique de | Hull, Unt., 24 oct. 1877.
revenue tariff, ont ét6 tout étonnés de Monsieur le rédacteur de l'Ærénement,
voir qu'après tout ce n'etait pas une| Cher mousieur, —Je ne crois pas qu'il
chose si terrible ; ce fut une vraie révé [soit possible de trouver deux endroite
lation pour plusieurs, à la connaissance [Où on est plus porté à tout blâmer je
de votre reporter monté sur eon poèle | gouvernement fédéral pour le mauvais

* Bref, le dircours de L’hon. M. Lau. l'état des affaires, qu'à Hull et Ottawa.
riera été d'un effet enisissant. Pour la ‘Et ceux qui accusent ei libéralement
première fois il est vrai, je l'entenduaie ; ; l'administration McKensie, ont ici comme
jnstement pour cette raison, mon imngi ; All eure, toujours deux poids et deux
nation un peu juvénile s'était bourrée à ; Mesures, et ils se donnent toujours
l'avance de toutes les altentes les plus lais>n. À entendre parler ces accusateurs
exnltées sur son compte, et pourtaot, je : CONservateurs, On les prendersit pour les
t'ai pas été déçu dans tout cela, bi n | plus bynnêtes et les plus dévoués com-
qu’on ma dise que le jeune ministre, PALriotes du pays, car ils foot ei bien
fatigué de ea rude campaguoe éiscioraie, U8288 de l'hypocrisie, qu’ila peuvent
o's pas parlé jeudi comme il peut lg | A°8¢% Riscment séduire ceux qui ne con-
faire sur le plancher de la Chambre des | D4i8sent pas toutes leurs intrigues poli.

Communes, quand il y fait plier lea |!!3Ues, Vu que le mensonge dans leurs
: bouches devient une vérité si apparente,

Le rapporteur rés. me ainsi son im ‘QUE plus d'un ei laisse prendre.
pression aur le di-cours de M. Manon : | Mais s'ils réuesisent quelquefois dans
“Nymme toute, le diecours de M, leurs conduite diabolique, ils n'avront

Masson » eu du bon ; :l a prouvé que M. | pas longtemps la confiaace des honnêtes

Maseon n'entezd pas exploiler les pré gens d'ici, J'ose espérer qu'avant les
jugée relig'eux à la guise du Nouveau ! prochaines élections, ils seront assez bien
Monde et du Journal des T R ; il p détiaequés, qu'il suffira de prononcer le
prouvé que M.M. ne veut pasl'union des mot de conservateur pour faire fuir loin

catholiques, préchée par le Nouveau “l’eux tout bon citoyen. ;
Monde ; il a prouvé que pour la peuple | Lorsque je dis que ces ennemis du
éclairé, la lulte entre M. Laurier ne ge; P*Y# Ont deux poids et deux mesures, je
devait point faire en criant : * au libéra] ! CTOIS qUA parmi ceux qui ont l'avantage
catholique, ‘’ mais sur de simple po nig ; de lire les journaux, yen a plusieurs
d'administration sur lesjuels il est per | qui eeraient disposés à prouver la vérité

mie, 1! est mème néceseaire pour le hon d” Ce que J'avance.
fonctionnement de notre machine gou | | Vuts Tous Tappelez sans doute,moa-
vernementale, qu'i y at du contre "NET le rédacteur, ls tapage d'enfer
comme du pour. " |! que ces honnêtes conservateurs du gou-

Le rapporteur après avoir expliqué Ia | YéTHEMANt de Québec ontfait à propos
difficulté qu'il y a pour lui à parler de de repatriement et colonisation, ila'ya

son rédacteur en chef, ajoute : | pas encore bien longtemps. Si on leur

* Malgré tout, je ne saurais m'empb | demandait aujourd'hui de cous montrer

cher de dire que 1 discours de M €” qu'ils Ont fait ils seraient bien en
B«<rthe a paru être le plua goûté de tous | P6ine, mais ile ne manquersient pas de
par le gros de l'assembive À cause de son NOUS ‘iire que c'est la faute à MacKensie
indépeudance de ton, ses idées froiiez et | et à tous les libéraux.

clares exprimées pourtant avec ume I! ¥ à quel jue tempe un correspondant
chaleur entraînante ; ses formes un peu dé Toronto ou Hamilton, qui sigoait

négligées, un peu libres, mais toujours ‘Workingman.” adresssit une lettre à
bardies ; res appels à la justice du peu ; différents journaux de la Puissance, pour

ple qui avait à chois:r entre un inconnu, °YMettre au public un plan de coloni
dont le nom n'avait pss encore ‘té pro sntion. Dans es :e'tre,il était fait mention

noncé par les orateurs de jeudi soir, et ; qu'il s’adresserait au gouvernement pour
une de nos rares hommes de talent, |tenir de l'aide, Et si je m'eu rappelle

qu'il s'appelle rouge ou bleu ; ses appels bien, une simple ; lettre fut envoyée au
à la justice de MM. Chspleau et Masson! département de l'agriculture, à Ottawa

qui essaient à tuer un homme en lui °Y Toronto, par l'auteur du plan en
f«isant dépenser son énergie “dans une | GUCstion. Après quelques jours d’atten
lutte, inutile mdwe ai M. Bourbeau était 7'®1 reçut une réponse du ministre de
élu. Tout cela était neuf ; ces idees in. | #8riculture qui linformait que le gou-
dépendantes et sincèrement patriotiques "CTHOMEDt suguel il s'était adressé, était
étaient éminemment propres à enthou ‘disposé 8 faire tout en son pouvoir

les phases de cette belle argumentation. Le Gouvernement de Québec ot N

sera prise en considération, pur | Hono

rable Comm maire et sérieusement oxa
minée iors de la répartition du subside
voté pour le repatriement.”

* J'ai l'honneur d'être,

+ Monsieur,”
* Votre obéissant serviteur,

*J. O. Fonrainn,

* Directeur de Colonisation.”
* Jossru Guteuves, E:r, )

* Huit,

* Coté d'Uttawa.'

Monsieur Guéretts croyant que le gou
vernement, ou plus tôt, l'Honorable

à son égard, ainsi qu'à l'égard de ses

amis, et le 17 du présent mois, il reçut ia

lettre suivante, comme la réponse défini

tive des hommes de progrès de Québec:
“* L. E. 1893, |
L. R. 481 et 2819.
* Département de l'Agriculture et des

Travaux Publics,

« Province de Québec,

Québec, 15 octobre 1877,

Monseur,

“ Je euis chargé par l’bonoreble Com
missaire d'accuser réception de votre
lettre du 29 septembre dernier, et de

tation d'y assister.
Oaparle d'un banquet que les répu

blicaine se proposent de donner à
Grant
On pense que M. Chas Lépidre, vice

président de la dernière Chambre (es
députés, et ami intim- de Gambetta,sers
bla à la présidence de la nourelie cham
bre. à lu place de Grévy qui déclinrra
probablement l'honneur d'être réélu à ce
poste, à cause dason avènement à la
tête du parti républeain.

Le @>néral Nelsier Allard, est mort à
l'âge de T9 ans.

Shangkal, 26.
Les autorités chinois 6 ae sont emparé

di chemin de fer entre Shanghaï et
Woosung. Le trafic est suspendu.

Madrid, 26.
À raison des derniers euccès remportés

par les espsguols à Cuba, on croit que le
général Campos retournera en Eipagoe
dans le mois de février.

L'ex Reine Isabelle ira à Paris en no
vembre et reviendra ici de bcune heure
en 1878.

Moscou, 26
Aujourd'hui, peudsnt le procès d’un

Sertain Sanftiebeu, Accus4 do detoura

ments, le mainr général Hartung 'eat
euiciis en plan: cour, parcs qu'un
témoin l'a accus* d: vol.

Rerlin, 26.
La chambre basse de la Dièto Prus

sienne a discuté aujourd'hui la question
des congés ac:ordéa A Bismarsk et Van vous dire que ce n’est pas l'intention du:

gouvernement de fonder une colonie de

repatriement dans les cantons de Dany
et Mulgrave ; les sommes placées à sa dis

position par la Législature en vertu de la
loi de 1875, suffisent à peive pour les
établissements des comtés de Complon

et Témiscouata déjà en opération.
‘* J'ai l’hoaneur d’être,

** Monsieur,
* Votre obéissant serviteur,

‘ Esnasr Gagnon,
© Bcrétaire.”

Josern Gutkrerrs, Er, ¢
Hull, ;

Ainsi, le gouvernement soi-dieant de

progres, de Québec, n’a pris qu'un peu
plus de sept mois pour doouer une rô
ponse définitive et défavorable, à cent

familles qui désiraieat s'établir et cela
juste au temps ol ia plus gran.le misère
règle parmi la classe ouvrière des villes.

8i c'est là ce qu'on appelle progrès, je
conviendrai sans peine que c'est progres

ser de reoulons, et cette conduite du gou
vernement de Québec me rappelle une
histoire que j'ai vnteudu raconter. C'é
tait un habitant qui reveuait d'un voyage

en compagnie d'un de ses le; avant
d'arriver À leur demeure, ils devaient

monter un coteau, mais ia mauvaise bête

qu'ils avaient, avait l’hebitude de reculer

lorsqu'elle voyait qu’elle devait monter
le coteau. Alors le père qui était passa-

blement gris, crut devoir changer ie che-

val de bout dans le travail, c'eat-à dire

mettre la tête da la béte du cô:é de la
voiture, croyant que on cheval so déci
derait A monter de c~tte maniére.” I,his
toire ne dit pas que l'idée a réussi pour
le cheval de l'habitant, mais une Chose

bien certaine c'est qu'elle pourrait bien

être appliquée su gouvernement de
Québec, sans que la province en souffre
Car, par le temp3 qu: court, MM. de Bou

cherville et compagne ont cru qu'il

valait mieux adopter le système de ne
rien faire.

C'est là, Monsieur ie Rédacteur, un

des bauts faits d'armes de ces bons con-;
servateurs. J'ose espérer qu'aux pro

chaines élections dans le comté d'Ottawa
les électeurs rauront récompenser Mes-

siasmer, osr il y avait là l'amour du paye

Lo rapporteur conclut en disant que,
‘ suivant lui, on = bien tort de répandre

le bruit que M, Laurier n'a pas une forte

majorité à St. Guillaume, * qui est,

comme on eait, la plus grosse par. izse
du comté de Drummond

— Cow

Les perspectives de la prochaine
session.

Le correspondant parisien du Times a

reçu des informations d'un conservateur
intimement lié avec les chefs du parti

qui lui a dit que le plan suivant svait été

adopté par le cabinet, et qu’on espérait
que le maréchal l'approuverait.

Nous donnons l'analyse de cette impor
tante lettre d'après les journaux anglais,
plus complète que celle qui nous a été
transmise :

“Le ministère restera en place pour

les élections de bsliotage et pourles
élections départementales, dans les
quelles il appliquers avec la même

vigueur le système inauguré le 14 oct>-

bre. La chambre ne pourra commencer

ses travaux avant le 12 novembre ; les

  
moindre connaissande de l’histoire du mivistres se présenteront le 7 devantle
pays et en particulier de l'élément fran | sénat pour expliquer la situation et de

mander un vote de confiance. Le 8, le
sénat précédera au remplacement des

sénateurs inamovibles décédés depuis le
16 mai.

** Aussitôt que la chambre sera régu-
lièrement constituée, le cabinet rassuré

par ie vote du sénat, se présentera de-

vant les députés et demandera la discus-

sion immédiate du budget. La chambre

répondra par un vote de censure. Immé-
diatement, le maréchal, sans attendre la
vérification des pouvoire, prorogera les
chambres jusqu’au 12 décembre, et tout

ce qui est arrivé en juin dernier recom-
mencers.

“ Le maréchal demandera au sénat de
voter une seconds dissolution, sous pré.

texte que la chambre refuse de discuter
le budget. I! expliquers les moyens

qu'il compte employer pour assurer la

du beau Canada. avant celui des partis.”

beure et viogt-cing mioutes, qui n’& marche administrative pendant le pre.
certuinement pra été Égalé par auoun mier trimestre de 1878, soit en ee ser
autre jeudi soir, répondit à tout cela par‘ gant des revenue courants des contribu.
une réfutation clsire, péremptoire sur tions indireetes, soit en se réservant le
chaque point, qu'il dut abréger pour te' droit de demander à la prochaine cham.
renfermer dans les limites convenues. Il bre une loi d'indemoité.

expliqua comment les motions Bourassa © Qa oroit que les quaire nouveaux
et Caron étaient inspirées par ie désir de résateurs inamov:bles qui vont être
capter le vote populaire, "den leurres, élus, contrebalanceront ceux qui pour.

des apphts. dit M. Laurier, pour pécher raient refusor leur appui au gouverne tout ; car, en voulant trop proté-
get les uns, il blesserait inévita-

quelques votes en temps d'élection ; ” ment, et qu'alors Ia seconde dissolution
comment l’intérôt des Oultivateurs, qu'on sera voiée.

‘ pour encourager les nouveaux colons.

Lorsque cette réponse du ministre de
{'agriculture fut connue, la presse con:

_servatrice de cette section du pays ne se
‘eachs pas de dirs qu'il fallait que ce

pauvre Workingman fût passablement

“ignorant eur le compte deslibéraux pour
‘o:er leur demander de l'aide. Mais
malgré ces criailleries, le Workingman
De s’est pas décourag6 et aujourd'huiil

| peut contempler, ainsi que ses amis, le
‘réguliat de son entreprise, qui & bien
| réussisvec l'aide du gouvernement.

Dans quelques conversations privées
que j'ai eues ici avec quelques-uns de mes
amis conservateurs, à propos de repatrie-
ment et colonisation, ile ne manquèrent
pas de crier bien fort dans le sens de la
presse conservatrice, contre les libéraux
en g“uérai, en donnant à entendre que
jamais on ne pouvait être honnête en
étant libéral et que les libéraux seraient
toujours les derniers à encourager la
coloniestion. l'a me racontèrent, alors,
que le gouvernement conservateur de
Qiébec, avait oflert tant d'asantages à
ceux qui désiraient prendre des terres,
qu’uve centaine de bonscitoyens de Hall
avaient adressé une requête au commis-
saire du gouvernement st que le promo.
teur de la requête, monsieur Joseph
Guérette (un libéral), avait déjà reçu
tout l'encouragement désirable, et que
ei le gouveruement de Québec avait été
sous uae administration libérale, ces
bons citoyens n'auraient pas eu tant
d'encouragement.

Naturellement, je me figurais que ces
cent colons étaient déjà sur leurs terres
respec ives, vivant, sinon dans l'abon-
dance, du mo:ns dans l’aisanoe, grâce au
bon gouvernement de progrès de Québec.
Mais un heureux hasard me fit faire con.
naiseance avec Monsieur Joseph Guérette,
celui qu'on disait avoir été ai heureux
dans son entreprise et avec lequel je
croyais ne fsire connaissance que sur une
bella terre des cantons de Mulgrave ou
de Derrg. Je vous avoue que je n'ai pas
été peu surpria lorsqu'il me dit quels
requête qu’il avait envoyée au Kouverne-
ment de Q iébeo, était restée pour ains.
dire sans réponse ; our il y avait déjà plus
de six mois qu’il n’avait entenda parlé
dezien, et que tout ce qu'il n'en con.
Daiesait c'était la lettre suivante qu’il
Avait reçue un mois après l'envoi de la
requête signée des cent citoyens de Hull,
le B. No 823
L. BR. No, wil

‘‘ Département de l'Agricaliare et des
Travaux Publice.

** Québec, 13 mars, 1877.
““ Monsieur—J'ai regu instruction dae

 

sieurs Duhamel et Wright, comme ils le

méritent, des bonnea iutentions qu'ils
ont eues à leur égard, durant leur carrière ;
parlementaire, eu élissot des houwmes

qui seront moins bleus, mais plus dé-
voués. M. A Rschon, avocat, de fluli,
aura lui. ln belle tâcho ds renvoyer l'Æi-

dalge Wright dana la vis privée, au

grand plaisir dea habitants du comte
d'Ottawa, et de votre serviteur quia

l'honneur de se dire et être

Eulenberg
Le Dr. Fridenthel, ministre de agri

culture, et Herr Campbausen, ministre
des finances, ont déciaré qua cabinet
Adbérait à leur politique de réforme
intérieure et qu'ile étaient prêta à donner
leur démission, «i la chambre ne les con-
sidérait pas à la hauteur de Ia situation,
Le ‘lébat a été ajourné
Ou pense qu'il se terminera favorsble-

ment pour le ministère.

 = — rmrn

Conr Oriminelie.

La Cour s'est oaverte cs» matin soue

la présidence da Leurs Honneura les

Jugs Monk et Tessier.

Les messieura dont les noms cuivent,

sont assermentés comme grandi jurés:

Grands Jures.
William Sbarples, président. Julien

Chabot, Jumes Orkney, Alphonse Tou-
rapgeav, Joseph Archer, Jr, Léger
Brousseau, Augustin Plante, Napoléon

Valiidre, Juseph Nad au, Eiwin A Jones,
Joseph Carrier, Benjsmin U ivier, Joserh
Deniers, Joseph Sam:so 3, Andrew Crew

ford, Robert Mogan. Denis O'Hare, Rs-
beri Nail, Samuel! Firher.

Sin Houneur le juge Monk le: adresse
en françaiaet anglais et ils ze retirent
pour délibsrer.

La Cour a’ocoupe da procs de Camill.

Bouchard, et Alfred Simard, pour ir fle.

tion de blessures graves cur la per-ounn

de P A. Tremblay, écaier, lors de 1's.

lection de Charlevoix en 1874, et les
témoins à charge ne sont pas encore tous
entendus (ils sont au nombre de 21) au
moment où nous mettons s0us presse.

Les Grands Jurés rapportent comme

fondées lea accusations contre David
Michaud et Henry Williams pour larcio.

EEmeee

Un Commencement.

M, Henry de Ruyjalon, gradué ès

sciences de l'Université de Paris, qui

fait depuis deux aus desétudes pratiques
sur la formation et Is composition des

:terrsine du Canada, qui a découvert et

qui exploite la belle pierre lithographique

du Château-Richer, a l'intention da com

mencer prochainement un cours spécial
de géologie et de métallurgie indus

trielle.

M. de Puyjalon, étonné de la riches-e
minérale à peine connue de notre pays
ai peu exploitée quend plusieurs des

metaux que renferme le s0l de la pro
vince peuvent beaucoup rapporter en
échange d'une faible mise de capi.
tal, a cru ne pouvoir se rendre plus utile LiBkRAL. |

i;
— see

La guerre d’Orient.

Bucharest 23

li o’est pas ratré des convois de pro.
visions dana Plevna depuis que lo géné

ral Gourka a pris le commandement de

ls cavalerie ; la pisce est complètement

investia. Les gardes impérisux, au fur et

à mesure qu'ils sont arrivés, 66 sont pos.
tés à la gauche et ont prolongé graduelle

ment la ligne d'investissement à travers

le chemin de Lovats jusqu'à celui de

Bofa ; l'infanterie russe a investi Ia place
depuis les positions roumaines au nord-

est de Plevüa, jusqu'au chemin de Sofia
à l'ouest.

Gourka avec sa cava'erie complète de
cercle et empêche le ravitaillement de

la place; les russes reçoivent chaque
jour des renforts, et il y à toute apparence

qu'ils veulent cerner Plevna comme les
allemands ont cerné Paria.

Il y a tout lieu de croire que Plevna
n'est pas suffisamment approvisionné

pour soutenir un aiége jusqu’au prin

temps, ot qu'Osman Pachs va essayer
d'en eortir coûte que coûte.
On envisage carrément la perspeotive

d'une seconde campagne, et les chances
des russes sont infiniment meilieares

qu’elles ne l'ont été depuis la défaite de
Krudener à la fin de juillet.

Constantinople, 26.

Les élections du nouveau parlement
turc sont commencées.

Une dépêche mande que Ismail Pacha
n opéré une jonction de ses forces avec
celles de Moukthar Pacha.

Télégraphie Générale.
Londres, 26.

La Banque de la Nouvells Calédonie,
ui avait une circulation de 18,000,000
© france, est 60 faillite.
La grève des tisserands de Bolton

vient de se terminer ; elle durait depuis
deux mois; elle a fait perdre aux ou-
vriers $500,000 en gages.

qu'en enseigadnt su publio, par une série
de leçons, le manière da reconnaître les

| divers minéraux, de les tr_vailler et de

les faire produire. Ce seront là des no
| tions élémentaires, mais avffissntes pour

s(teindre le but qu’on doit avoir immé-
dintement en vue, quiest celui d'une
prompte et lucraiive exploitation.

Chacun est :ntéressé, von reulemant A

Ce qua co cours nit lieu, mais encore à
ce qu'il réussisee dès ie début et ait vne
perspective da permanence assurée On
ne sAurait croire tout ce que l'exploita-
tion méthodique, écinirée, des métaux
peut apporter de richesss nouvelle à la
province, tout en développant d'autres
industries en créant une carrière nou-
velle pour un bon nombre de gens
e. un gagne-pain pour des milliers d'ou
vriers. C'est aux connaissances minéra-
logiques le plus généralement répandues
possible qu'Ontario doit une bonne
partia de son remarquable développe
meut agricole et industriel. Et cepen
dant, combien la province d'Ontario eat
inférieure à la nôtre en richesses miné-
rales | Nous avons les fers, oxydes et
maguétiques, titanés et spongieux, les
argiles, les cuivres, ies calcaires [carbo
nates et sulfates] qui donneat le marbre,
la pierre lithographique, les plâtres
atgileux ; nous avons encore les graphi-
tes, les pyrites de toute nature, surtout
les pyrites chargés de nicks], les phose
phates si utiles en agriculture ; nous
avons en outre l'or et du nickel en quan-
tité importante sur la rive nord du St.
Laurent ; enfin, nous pouvons tirer de
notre sol, en maints endroite, des pro-
duita inattendus et de jolis bénéfices
même, pour peu que les connaissances
nécessaires nous donnent la manière de
procéder avec tact et discernement,
Ce qui a fait avorter jusqu'à présent la

plupart des ientatives d'exploitation
minérale au bas Canada, Ga été surtout
le manque de connnissences, la précipi.
tation avec inguelle on n'est jeté tête
baissée dans des entreprises qu'on ne
pouvait apprécier, et le témérité aveugle
qui æ fait prodiguer les cspitaux à tort  Paris, 28.

 

  

peuplée, il convient que mous fassions
l'exploitation des métaux sur une petite
échelle, ot cela est, pour ainsi dire, à la
portée de tout le monde.

C'est pourquoi nous oe aaurions trop
récommanier au publio da donner son
patron’ ga empressd à la tentative que
va faire M de Pusjalon pour vulgariser
oles nos les notions indiepenenbles de
géologie et da métallurgie C'est proba.
blement I4 un commencement de cours
apeciaux sur toutes les branches de
acietices utiles, et, À cm titre, nous ne
pouvons qu'être doublement enchantée
de ce que M. da Puyjalon ouvre une drs
que les hommes qui rélléohissent ap.
pellent depuis longtemps de tous leurs
vœux.

_--  .

FAITS DIVERS.

PEK-ONNEL.— Lo Lieutenant Général
Bir Selby Senythe, accompagné de son
aide de camp, est reparti hier soir pour
Ottawa,

Ld LEGISLATORS — U2 pense que la

législature provinciale, va «6 réunir le $

decembre prochain.

RELIGIEUX.—Demain, anra lieu In céré.

Msnnie de In transition à Beauport de
raliques de St Clicstio, martyr,
Mgr. Lang-vin, évèque de St Germsin

de R'mouski, offisiera.

MU-iQTE - Notre confrère du Morning
Chronicle annonce qu'il y nura de la
musique cette après midi sur l'Esplanade
à 4 heures.

Gare aux doigts des musiciens ! El fait
«asez dur aujo:rd'bui.

ENVOI—M. A. J  Boncher. éditeur
propriStaire du Canada Musical, n eu la
gracieuseté de nous adresser un exem
plaire des morceaux de musique sui
vant : Caprice Polka de concert, par 8.
A. Gottscha'k; Do rs mi fa. valse, piano,
par Streabbog; Lz lanterne magique,
quadrills pour piano, par ie mma ay-
teur ; Te me demandes pourquoi je € aire,
valse chasntés pur C I. Hûner; Bon

soir, mon bon ange,poésie de l'acbé A B,

musique de H_ Vsliquet.

M. Boucher est l’éditeur de tous ces
morceaux de musique.
Nos remerciements à l'éditeur,

LE THÉATER MATIONAL.— Où nous ap
prend que le théâtre national s'organise

activement et ss propare A charmer
quelques-unes de ros longues voirées
d'hiver,

lin'y a pas de doute que le goût du

Lan théâire &e répuod dans la popula
tion.

Aujourd'hui et depuis quelques années

dans les familles au lieu de donner une

soirée dausanta,. d'infiiger une suite
éreintante de quadrilles à des invités

do.t quelques-uns sont déjà fourbus par
les courses qu'il leur a fallu faire dans ls
Jnarnée de par la ville, où joue Is comé

die, à deux, trois, quatre, cing. ex per
sonnagea et plus ; On joue même l'opé
retie.

Mais c2s choses là ont un caractère
privé, ek comme on compte les endroits

où elle te font, il s'enauit qu’il n’y a que
le petit nombre qui puisse en jouir. Ceux
qui n'en jouleaent pas, étant dans la
grande majorité, il est juste qu'on ne les
prive pra indéfiniment de cette jouissan -
ce et qu'ila aient aussi le privilége
d'entendre une pièce désopilante ou
émouvante, et toujours morale. C'est

pourquoi le théâtre national, bien orga.
nisé sera la bienvenu, surtout dans notre
saison de léthargie Ua ira applaudir aux
exploits de vaillants chavaliers, au dé-
vouement d'une mère, d’un père, où

d'u e jeune fiile, eur ou amante, au

vrai wérite miz en regard do faux olin:
quant, et dans la texture morale de la
ti*ca On verra toujours courir l'esprit

Bauloie,comime le fil de soie dansl'étofte.

VENTS DB TERRAINS. — ll n'est vendu
aujourd'hui plusieurs terrains sur Ia pro-
priélé Burroughs a Ste. Foye.

INSPROTION DU BI? —li ya en 00 mo

ment un mouvement parm: les m.-
chauds de bois, en faveur de l'inapec-
tion du bois par les offisiers du gouver-
nement.

Le Conseil du Bureau de Commerce

eat favorable à la chose,

CONSEIL Du ViLLM.—l| o’ya pas eu de

séanse du conseil de viile bier soir, fauts
de quorum. ll est venu, peu après la dé

cision d’ajournement, ua nombre suffi

sant de membres pour uns séauce ré
gulière,mais il était trop tard.

A rroros.—Ls Morniny Chronicle attire

avec raison l'attention des autorités sur
lu fait que le contracteur de is démoli
tion de casernes a laissé s0n Ourrage a

moitié fini.
Sur la place de l'ancien marché, il

reste encore beaucoup de travaux de

démolition à faire et de matérisox 4

enlever. Personne n'y travaille depuis
longtemps.

EXPOSITION DE PAR:e.—Dane la liste de:
exposants cansdiens 4 Paris en 1878,

nous voyons les noms suivants de Qué

becquois :
Travaux d'art : E, Techs, du diprrte

ment des travaux publics.

Elveation et Instruction publique:
Chs, Baillairgé, l'Académie dn Jésus

Marie à Sillery, et M. P. M A. Genest.
Papeterie, raliure eto., : C. A. Lafinnoe.

Cartes géographiques: le département

es travaux publics à Québec,
Apparoils à chaufiage et à Éclairage,

A. Hslou,

Denteile, guipure, broderie : 1'Acadé

mise de Jésus Marie à Sillary.

Tadustrio : Boivin & Cie, New Liver: 
et à trav:re, même dans les Occasions où |

: le aucoès était comme assuré. Jusqu'à ce les produits agricoles du Canada et

pool.

Machines à coudre et à

‘Chalifour.

| Waliecs, harnais, sellerie : Fuher ol

: Blowin.

Navigation et appareils de sauvetage:

12. Lapierre, F. Bédard, département des

travaux publics, Québec.

Cérénies : Départemant des travaux

| ublics
' Agriculture: trophée composé de tou

P e

tailler : C«

 

Le Figaro annonce qu'hier le cabinet que le province soit plus riche et plus paré par M. Scott, d'Ottaws.
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VAURISNS.—À vant-hior soir, vers 9 bre,

au coin des rues Ste. Claire et Richmond,
ua jeune homme qui passait tranquille.
ment & regu un coup de garcette sur la
tête.

é00IDEWE 4 oT. NiOOLAS. — Hier matia
de bonne heure, deux cultivateurs de |“
St. Patrick de Beaurivage, se rendaient
à St. Nicolas, avec chacun une charge de
denrées pour le marché de Québec.

Uns fois à St. Nicolas,les deux cultiva-
teurs, deux frères du nom de Burns,

devaient prendre le bateau à 6 heures
pour venir À la ville.

L'un d’eux avait prie les devants et ne

voyant pas son frère vevir même à dis-
tance, lorsqu'il arriva au bateau, il en
conolut que celui ci s'était laissé attarder
chemin faisant, et ne se préoccupa aucu-
nement de la che.
Cependant quatre paysans de Brough-

ton qui revenaient du marché de Québec
et s’en reétournaiert ches eux, apergurent

à quelque ‘istance devant eux quelque

chose qui obstruait la voie. Ea appro
chant un peu, ils distingudreat une voi-
tures sens dessus dessous, un essieu
brisé, un cheval sur le dos et embarrassé

daus les timons de la voiture, et les car
cusses de deux porcs. Sous les carcasses
ile trouvèrent un cadavre ; C'était celui
de Robert Burns.
He répendirent aussitôt la pouvelle

dans le voisinage et l'on iaforma le Ds.
Belieau, coroner, de ce qui était arrivé.

Le coroner est parti hier à trois heures
pour St. Nicolas pour faire enquête.

CONDAMMATION.—M. Bréhaut, le magis-
trat de police, s condamné mardi matin
M. Ounésime Ncél su coin des rues

Durhem et Mignooue à Montréal, à $100

d'amende et aux frais pour avoir voulu
empêcher deux officiers du Revenu,
d'inspecter ses poids et mesures.

On poua informe que la loi ne permet

pas à Son Honneur de rendre la pénalité

plus légère.

—M. P. T. Chass, de Bimonds, N. B.,
éciit qu’il 6:eit affligé depals longtemps
d'un rhume qui commençait à s’attachar.
Tout traitement médical demeura san- of-
fot. Il esssya du Baume de Oerisier de Wil.
son pour les poumons. Ls première dose le
sonlagea ot aujourd'hui il cet psrfaitoment
aéri,

8 Pour tonir le tabe digestif libre, l’osto-
mac «flicace, le foie actif, les rognoms li.
brea, prouez des pillates anti-biliouses et
préservatiices du Dr. Wiisou.

M. Thoe Fraser, du village de Nashwald,
N. B., désire fatre connaître que. il y a
quelqu'& semaiucs, UD wagou chargé lui
passa sur la jambe et lui fit une grave bles-
sure. ll dût prendre le lit et nescsciat pa
de sitôt quérl eil n'eut pas tait ussga de
l'onguent d'unile d'Etargeon de D.w. Une
couple de bouteill 8 le guérirent complète-
ment.

L'un des grands mérites da Cramp and
Pain Reliever ou ‘Tuc-Douleur de Wilson,
est la parfaite sécur té qu’li offes, lin'y a
aucun danger avec Uns dise exagérée ; il
agira promptement, bien eûc. Poir ie mal
de dents et la névralgie, ne manques jas
de l'essayer

Nous cons:illons à chacun de nos amis
Qui achéts ses provisions d'hiver, de ne pas
oublier d'acheter du c.lèbre Viu de Qui
nine de Campbell,
Veudu par M. @. Mountain, T. Ledroit,

J. Lepage, J. B. Z. Dabeau, A. Dion et
Thompson, Codville & Cie,

 

Poumens malades,

Braptford, Ont., 35 avril 187°,
MM, Seth W. Foxle & Fis, Boston.

Messicu 6. II m: fait beaucous plaisir
d’attestor les bonnes quel tés du Baume de
Cerivier Sauvage du Dr. Wistar, par vue cure
Qu'il à opérée sous mes yeux. M6 fumme
soufiraut depuis plusieurs années de mals.
dies de poumous, on mu conselila d'essayer
le Baume de Wistar, C'est ce que js fia; à
a propre satiefaclion. il opéra que guéri
son p«rmanents. Cest pourquoi jo le re.
commande au publio généralement c'mme
le remède le plas efficace et le plus eûr
dans les maladies des poumons. En termi
nant, permettez-moi de vous offrir mes e.
merciements ainsi que mes rochnits sin-
cères de succès pour votre précieux remède
que je croia être lo seul bou remède darg
les cas d’affections pulmonaires. Votre ser.
viteur,

J. A. Ass.0 oumis,
50 centa et $1 la boutuille, Vendu chez

tous les marchands géneralement.

 pr

Conservez ceci. Cela pent vous
sauver Is vie.

Il d'y & pas un être vivant qui no souffre
plus ou moins de maladies des poumons,
de rhumes, toux on consomption, Cepen
dartily en a plus d'an qui se laissera
mourir plutôt que de donner 75 cents pour
une bouteille de médecine qui le guérirait.
Le Sirop Allemand du Ds. A. Boschee, tout
nouvellement introduit dans le pays, éton-
ne par les « ffets merveillcux qu'il produit,
9 vous doutez de co que nous disons dans
les journaux, cor pes ceci et faites le voie à
votrs pharmacien Puls vous vous procu-
reres une boutel!le d’échantillo : qui vaot
1) cents, ou bisn une bontellle ordinaire
pour 75 cents, et vous l'ess:yeres,

 

fen

Ventes par le Sherif.

~=Frango's Roy ve Godefroy Bélang: r ;
Un emplacement situé en Ja paroisse de

St. Jean Chrysostôme, comté de Lévis, con-
tenant un demi arpent de terre carré

Pour être vonda à la porte de l’église de
St. Jean Chrysostôme, le 29 du courant, à
dix heures du matin.

«Pierre Amable Langevin vs Phidime
Smpagua ;
Le reste de terre d'un ball emrhitéotique

qui doit expirer le 1er mai 1889, d’un ter-fain ou emplacementde quarante pieds defront sur solxante et deux piads de profons
our, plus ou moins, appartenant et rove-pont aux Dames Religiouses Ursulines,
MaPiration du dit bail, situé an quartierontcalm, de la cité de Québec, sur le côtésud-ouest de la rue Scott,
qu our bre vendu au bureau du shérif deQuébec. © 10 du courant, à dix heures da

mr

Revue Financière et Commerciale.
+—

Québec, 29 octobre 1877,
Montant perçu à la dou

le 28 octobre coursat, dansQnéboo, est de $1883.67.

MARONR MONÉTAIRE,
New-York, midi, ay octobre

ora. ' y 1877,

Kohange sterling 81.
Greenbacks 06.

R, ©, BAB iow,
Courtier,

Vis-à-vis le Boreau de Poste,
——

PRODUITS XN GRO8 DE MONTREAL
’ 26 ootebrs 1077.
LEOR-—Revettes 6320 oarts. EKOupérieure 6.08 A 4,10"; Ryton sosohe ; Extra 85.9045.9);

Extra du PrintsOanada 6.45 à 8.41} ; Buperfing 5.30 rev
+

     

Forte de Boulatgers 5.60 à 690;
480 à 4.65; Middlings 4.25 à 4.60;
coupes B.76 à 4 00 ; Bacs do in Ofté (déli-
vré) 2.824 à 2 88 ; Grusav, 4 30 à 4.50,
Grains Brors Blé d'Inde, recettes 14,433
370 A 88c. Pots, recettes 413 mts, Slcts
A A3¢cts par 66 lb. Avoine, receti:s, 735
mts, 8lo. à B2c. Orge, recette 68 minots
00
Daunfas—Beurre ferme, recettes 878 tin.

200. à 220 pour chotx d'automne des town-
ships de l'Est ot de l'Ouest ; médioore 14c.
à l6c. Fromage, languissant, 230 à 10}
enivant la fabrique. Baindoux, 11§ seaux,
Lard, 17.76 à 18.00 pour Mess; 16.50 pour
Thin Moss.

AuceLis-—Recettes, 16 barila; Potasse,
$3 80 A $3.90; Perlagee, $4.35 A $4.85.

MABCHE DE NEW.YORK.

26 octobre 1817.
Coton tranquille à 1\ bsiu pour M#H1-

dliin:e Uplands.
Fleur laugulesante; receites 17,000 qrts ;

v‘Bées 9,000 qrte.
Fleur de Setgle langulessnts depuis 4.00

à 4.60 ponr superfine
Blé langaissant ; recettes, 488,006 mte ;

vontes 64,000
Beigle, à YOc
Blé d'Inde, recettes 87,000 minots, ven-

tea 175,009 minota à 6!jc à 62c pour wôlé
de l’ouest

Orge, reoettes, nülies; ventes 39,0C0 mts,
Avoine, recettes 117,000 minots; ventes

21,000 minots, à 83c À 27c pour méléo de
l'ouest et 340 à 440 pour blanche do,

Lard, 14.20 à 14.40
faindoux, 8 75 à 9 50.
Beurre, 160 à 30c pour Etat et Pevnsyl-

vante
Pétrole, cru €; ; raffiné 144.

RRR

NECROLOUIE.

Le 20 courant, A 8 heures moins 20 mi.
nutes, Dame Thirdao St. Hilaire, veave do
fou Jean Turgeon, est décôdée à l’âge avan-
cé de 95 ans st 5 jours, dans la demoure de
non petit fils, Joseph Turgeon, ecuicr, Maire
de St lridore. après quarante-clnq jours de
maladie, soufferte avec la plus pariaito ré-
signation à la volonté de Dicu,
Femme forte et fidèle, suivant la littro

de la Saicts Ecriture, olle & va passor dans
la tombe quatre de ses enfants, no bro de
ses petits-enfants et arrière p«tita-cofants
A près avoir honoré, par toutes les vertus

chrétiennes, l'é.at du veuvaze pendant on
demi siècle, soit à St. Joseph de Lévis, cù
alle à j assé cinquante-bailt ans de &s loue
gue existeunre, soit à Bt. Isidore, cu cliv
s'est endormie daus le Seigneur, c tte
femme sage et prudente, & va, avaut d:
Quister ostte terre d'exil, sa postérité 86
monter et s'accroitre au membres de cent
soixante quiuse membres, «out 9 enfants.
78 potituenfants et 88 arrière patits-cnfauts,

Bes funérailles ont 6té eb sbréca lo 23 du
comant, dane I'¢glise dau lieu, avec bsau-
conp do pompe, rebaussies par um excule
lent chœur et un concours de peuple con-
sidérable.

gi RIRE
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MDécès.

Ce matin, au quartier Montoa!m de cette
ville, à l'âge du 26 ans, Dame Clarisse
Boutet, épouse do M. Charles Fiset, peintre.
Ses funérailles auront leu luudi, à 8j

heures, Le service sera clanté à l’Kglise
St. Jean-Baptiste et l'inhumation aura liva
au cimetière Beimont, Le convoi f'anèbre
laissera la régidazce de M. Fiset, 22. ruv
Berthelot, à 84 heures. Les parents «t amis
sont priés d’y assistur, sans autre invitation,

A St. Roch de Québec, lo 28 courant, à
l'âge de 56 sns, Marie-Claire Charland,
épouse do Elie Martineau, écutur. Les tuné-
railles auront liea londi, le 39 conrant, à
94 hoüres. Parents «t amis sont piiès C'y
assister sans autre invitation
Houreuse mère olle s’est éteinte manie do

tous les sucoura de l'église, après une cruelle
et longus maladie du plus de sept mois,
eoafferts avec la résignation la plus chré-
tienne. Elle est regrotté par un époux, cing
enfants et Un grand vombre ds parents et
d'amis qui en gat-lero:.t longtemps ua pré-
cieux so7venir. Dicu à voulu la retirer de
cette terre d'exit Que sa esaints volonté
soit faite. R / P.

Ea 

 

Annouces Nouveiles.

LICITATION.
VENTE PAR LNCAN

OCT. LEMIEUX & CIE.

En vertu d'une autorisation judiciaire, lee
immenbles avivante appartena":t à la suc-
Ossoion de feu Régis St. Hilaire, se out
vendus par encan public, landi, le 230 cou
rant, à 2 heures P M., au bareau du sous.
signé.

lo. Un emplacement de 24 x 60 pleda,
avec bâtisses au colu des ruea Richmond
ot Déligny, étant le partie nord-est da No.
3741 du adastro peur le quartier St Jean
de ta cité do Québec.

20. Pour le temps qni reste à courir d’an
Bail Emphitéoti jus d’un terrain de 30 x 60
pieds, avec Dâtisses, rue Ri hmond, étant le
No. 374 du cadastre pour le quartior St.
Jean de ls cité de Québec.
La vente à 2 heures P, M, au bareau' da

soussigné,
V. W. LABUE,

14, rue Garneau
27 ociobre 183Y—1f

“CANADA,
Province de Québec, Cour Supérieure.
Distries de Québec.
No. 2467.

JOSEPH LAOHANCE,de la cité de Qué-
buc, marchand,

Demandeur,va
ALPHONBE-MATHI+U HUH: MBEAT et

FRANCOIS X TRUDELLE, ds la
oité de Québec, Distillatours liguoristes
faisant affaires on société, on la cité de
Québec, sous la raisou de Humbert &
Cie.

  

Défendente
Avis publi: ost par lo présont donné

qu’en vertu d’un bref de Fier( facings de bonta
bmané en cette cause, los biens, moubles et
effets des dite Défendours eniris en cette
cause, seront vendus le cinquième jour de
novembre prochain, à onse heures de l’a-
vant-midi, à ln dietillerie des dite Défon-
deurs. rue 88, Paul, en cette cité de Québro,
lee dite effuts consistant on terriques à
boisson, appareil de distilerie et tout le
matériel de la dite distillerie.

AUGUSTIN LABRECQUE, H. 0. 8

27 octobre 1879—p

Tayauxenétain reconverts en
plomb, brevetés.

Plomb en feuillereconvert en étain,
à l'usage des citernes.

Les meilieurs tayaux pou: approvision-
ner d'eau les résidences privées, et empô-
cher l’empoisonnement par lo plomb.

A vendre par

C & W. WURTELE,
Rae St Pierre,

A VHINDRIE.
40 QUARTS DE PLATRE DE PAIS,

du Nouveau.Brungwick

En lots, à la convenance des achetenra.

EK. H. DUVAL,
Bâtisse du Télégrapho de Montréal.

12 octobre 1897.
 

Annonces Nouvelles.

VENTEPAR ENCAN
Par JAOQUES & MURPHY.

MARDI, 30 OCTOBRE,
— AU —

MAGASIN DE M. GIBB,
En faoe du Marché Champlain, Bass -Ville

Maison avec une galerie,

Nous vendrons par encan, à la date zus-
mentionuée, tous les meubles et effets de
ménage qui reste en magasin et consistant
en Sofas et chaises en crin, chaises en bo's
et on canne, tables de centre, à diner et à
cartes, amuublements de chembre à cou-
cher en frêne et en noyer noir, canapés,
chiffoaniors, matelas en criu st en laine,
lita et orcilters en plames, courtepointes
blanches et de couleurs, verrerie, coutells-
rie, eto. .

Aussi, vendu le môme jour, 14 mach'nus
à orudro de première ol :sse.
Vente à 2 Leures.

JACJUES & MURPHY,
Encanteurs.

27 octobre 1877.

“EN VENTE CHEZ

RENAUD & CIE,
Maison dirlgiv par M

=. DOIL.BEC,

—

VITRES
magnifiqu-#, reçnes en Lien bon ordre. Dix
pour cent d’¢scompte sur les prix orli-
naires,

AUSSI:

HUIS DE CHARBON
En larils et en caniatres, à l’usage des fa-
wiles Cette huile est appelés

“STAR KEROSENE."

RENAUD & CIE,

21, Rue St. Paul.
2: cutobre 187%.

VENTE
— DE -—

vins, Liqueurs, Amea-
biement de Cabaret,
Verreries, Bail de la
Maison, etc, etc.

ACTE DE FAILLITE DE 1575
Ët Fes amundaments.

In Re,
CHABL 8 G.

l’ode ga,
B'HTAM, de Bouhwm's

Fallli

1 ar encan sera vendo, su cabaret du faiili,
BONHAM'S BUD Ga, No. 126, ras Baict
Plurre,

LUNDI PROCHAIN, LE 29 COURANT,
(es non vendu aup-iravant), tout lo fonda je
commerce du susdit failli, consig ant en
Bières, Vins, Liqueurs, Oogna 6, de pru-
mière qualité, fout l'amsab'emeut, Tables
tt Comptoirs aveo dessus en marbre, Ver.

le loyer de :a maison jusqu'au ler mai pri -
cha‘n,

Vento 4 2 heares P. M.

Les personnrs qui déeireront ackot : 1»
tout on bice, sout notiflss que des soumi--
siuns seront rogues par le sou elgné, à son
burus'1, rue St. Pierre, jusqu'a LUNDI, le
ip courant, A DIX heures A. M, pour j’a-
«bat on entier de la succession sus mec-
tiounés

On ns s'oblige pas à acept'r le plus
hauts ni aucune des soumissions.
Un po: ra obtenir tous les

ments nécessaires co s'adressant au burcan
de

b. HENBY WUBT&LE.
syudic cfliciel.

15 cc‘obre 1877.

In Re,

SAMUEL UHAPERON, d- Lévis,

Failli

Le syndic soussigué vondrs a l'encan,
LUNDI, le 29 da courart, la propriété eui-
vante:
Un lot de terre aitué sûr Ja rue Cote du

l’assage, dans ie ville de Lévis, contenant
quarante-cing pieds de front sar cent cite
quante-huit pieds de profondeur, borné en
front à la su:dite ruv, en arrière à Rtienno
Daliaire, au sad à Odilon Lemieux, et au
cord partie à Chs, Thompson et partie a
P. Bégin, avoc ensembl« les ton. ations en
pierre, les deux pans en brique, tel que le
tort sn trouve actuellement, circonstances
ot dépendarccer, Le lot de to're ci-dessus
mentionné se trouve placé au centre de la
partte commerciale de ‘a ville, Vent» à la
porte de l'église de Notre-Dame, dans la
ville do Lévis, à DIX houres A. M

ALFBED LEMIEUX,
Byndic

27 octobre 1877.

SOUMISSIONSPOUR BOIS,
Dea soamiasions seront reçues par la

COMPAGNIE DE NAVIGATION DU ST.
LAURENT,Jasqu'à MIDI, :e

2 Novembre prochain,
de personnes désirouscs de fournir l’appro-
vielonuement de tole des vapoura de la
liane du Saguenay, darant la salson de
1878, comme gu't ;

Malbale......... 780 cordes.
Bivière-du-Loup.. B00
8t. Alphonse..,.. 2600 +
Tadousso..,.,... ¥80

Les soumiseionnaires devront donne: des
brix séparés pour le bouleau et le bols mou
Bois de trois piede de longueur.

Pour autres informations, s'adresser au
bureau du la Compagnie, quel St. André:

A. GABOURY,
Becrétalies,

12 octobre 1877.

POMPES |POMPES!

TUYAUX EN FER

ET GARMNITURES,

TOYAUX EN PLOMB.
Le tout aux plus bes prix

H. 8. SCOTT & OIE.,

40, rae St. Pierre, B. V. 

---——"_Penn

reries, plusiens verges de Prélarts ; anes,Li P 8 ?

ensalgoe.

ty) 1; «4 # ‘ .

BVListacive
    
   

Compagnie de la Baie Hudson.
VENTE D'AUTOMNE ANNUELLE

we DE w=

Common, Montréal,

Lorsqu'environ

7,500 PEAUX,
de toutes qualités ct justomeut reçaca, ne
ront vendues.

B@F"Condition: libérales
On pour à eiaminer lus pesux «t obtenir

dus cata‘ogues va s'sdressant personnels.
meut eu par retire su burean d: lv Com-
parnie, 5, rue St. Pierre, où de l'emautour.
Veute à ONZE heures,

JOHN J. ARNTON,
Encanteur.

28 octobre 1877-—jin

Vente par encon consitérab'e

Chaussures en Feutre et en ‘ a-

outchouc,

pôt de ia Compagnie, 335, rue St Paul,

Mardi, le 30 courant,

tout l'astortim>nt de chauissres eu feutre
et en oanutchouc qu’ils ont actue'lement
en magasin. ‘Fous cos effets sont de pre-
mière classe. Loue catalogues seront prêts le
jour do la vente. Conditions libaralus.

Vente à onze heures.

BENNING & BAK®ALOU,
Eucanteunrr

34 octobre 1877.
 

Premier prix pour papier à l Expo-

sition Prorinriale de 117.

PAPIER À BILLET DE BASQUE
- KT —_—

PARCHEMIN ARTIFIGIEL,

Fab ine pa

CRANE & Ci,

pondance, blancs imprimeés de tous g nines,
dosst ‘ra, documents authentiquis, po. --
d'assurance. débeuttr: 8, conpions, pateules
diplômes, livres du comptes, ru:ords, lac-
tures, ete.
{Le papier & bill-t dv banque unit à ure
| grande légèreté, Uu force et une couriv-

| tance vraiment extraordinaires, il est rpc-
cialement en usazs daas les cure de fus
tice, mælisons de banque, bureaux du gus-

| vernement et dans Ivs bureaus do comm. 1. v
! de promière classe,

BLUMHART & CIE,
AGEIVTS,

:87, RUE ST. PIERRE,

| QUEBEC.
|»
t

GRAND: CHANCE |!
VENRZ! VENFZ! VEN#Z!

AU MAGASIN DU

: BOM MARCHE!

LA Mi
Eat cottaisemelt la plus renommée pou:

'a vente d: &» Marchandises à tré bis
prix.

Elle donn+ 4.- aventagea extrautistaitet
BUK A0teteuIs,
Les meesieurs trouveront à cet établies

ment :

Drap de Pilote,
Drap de Moscou,
Castor l'in,

Castor Supertin.
Tweeds de toutes qualités.

Lo département des Dames ost lu plus
beau et le mienx cholai de tona 10s maz:-
sins de cetts villo.

 
octobre (417

 

Un lot considérable

D'étoffes à Robes de 30c à I5c.
Alpacas,

Merinos,
Étoffes de Fantaisie.

Vendu à ane réduction saus pareiilv.

Venez et jugez par vous-même

F. X. LEPACE,
53 et 55, rue de la Couronne.

ST. ROCB.
18 octobre (877,

A LOUER.
Un logement, coin des cues du Pout et

Bt, Joseph, (Je logement offre tout le con-
fort désirable. Il y a ciny ebambres au
premier é!ago et aix au second ; un grenier
et water-olcuets. Ue logement est trèe con-
venable poar una ou deux familles.

S'adresser eur les lieux à

DÉRY, ST. LAURENT & CIE.
15 octob:n 1827.

POELES|POELES|
Mus Vva. OHS. TERREAU remercio le

public en général pour l'enconragoment
quelle a regu jusqu’a ce jour ~t elle profite
@ ctte clrconstancs poar informer lo pu.

blic qu'elle n's QU'UN BEUL AGEN
daus cette ville qui est chargé de la vonts
de ses podles : c’est M David Rousseau de
Bt Sauveur.
Mme. Terrsau a toujours en maine tn

gian1 assortiment des plus beaux posles à
charbon, à cuisine, à passage, à salon et
poèles donblos et simples, ainsi que toute
enpèce d'ouvrage en fonte,
À vendre aux meilleurs condit'ons à la

fooderle de

PEAUX DE BUBBLES
DE CHOIX.

|

SON FL k ÉEPAGE, aix Fnermeciens, Proguistes, Botonistes,

de Pr orenteor

| gone Lotaniste diplômé, et cxerçant son art| P

|r v St Joseph, St. Rech, No. 343, Québec.

|

|
|

|
i

Société Permanente de Cons-

LA MAISON POPULAIRE
— DE — |

No. 616, rue Ste. Catherine, |

MONTREAL.

 

Cotte maison défà ei avantageusement
connue dans lo mondeo commerciale, n’est

Cette vonto au'a lilou à l'Eutrspôt de | fondte penrtaut que dopuls cing ans; grace
Peanx, Mo, 46, Tue Bt Plo ro, près do la rue | sux excellentes mesnres quelle a prises,

| ello #3 trouve être aujourd’hui l'ane des
plus grandes maisons de commerce do dé

VENDREDI, 2 NOVEMBRE, tait de la Puissance du Canada Ansel, dee
pula lo premier jour d’ouverturs jusqu'à
aujourit'hul, ¢lls n'a pss cessé Ou seul ius-
‘tant d'offrir aux achetatire des avantages
exceptionnels, de leur offrir les marchan-
di-es l+< meillurcs, lea nouveautés les

| plus fachi cables, et de les euvironner du
| tort 8 lrs attentions désirablee.
| Le principe qui & été jusqu'ici la Las
des opérations de !s maison, a été le bon
marche, jusqu'au sacrifice même, quitte à
80 1e‘aire ensuite aur le million ; principe
gni, appligns sérieusement, à fait lo succès
de plus d'une g aude maison de commerce
aux Etasta-Unis. C'est pourquoi la raison

| Filon & vie, «est faits une popularité
égale à csèle dont jou'aeent les plus grands

| établis-ements amérlcalus.
“Le service ds la meison a aussi, comme
{16 bou marché, contribué à la popalarité de
la walson

 

  

jtuais La raison jouit du meilleur crédit,

: Quiter et dans les environe, où «ile compte
[d- nombieuses pratiques, ma'gré lu dia-

Les soussiznéa out regu instruction do la | tance
Cowpagaie Oansdienne ds» Caoutchouc de|
Montrta!, de vendre rang réserve, à l’ent o. | rial cot automue, la wei-on donne tel les

Pour les quétecqnois qui visiteront Mont

prix de gnelques merchand 6-8, à titre de
r-n:cigusmente:

Wincey uri, 26 p , Be.
Cutou jaune, 33 p, Houhelaga, se.

G

  

« 26 p… i Te
Flarelle ds fautalsiv pour ch mince, toute

laine, be,
* “ Union 18c.

Couverture. magnifiques, $'.50 la paire,
| Indienues anglais:s ot américaines, grand

«choix, 5c
l'on coupons d'indiennre, grand choix, 3c.

; Un b-au et bon tw-ed, 250.
| Baltca ét ffes à robes, grand choix, 8c 8c 10€
| Alpecas noire, 100.
Biith atin 8, valaut 256 pour ‘c
Lu plua bear choix de flonre anglaises fran-

gals 8 et américaines pour Lc, Ec, luc. |
: Chap aux en velours et feutre, 100
i Jac .uat cu conpora, Shirting cu couvons.
Coton jaune croisé, en coupond, valant 18¢!

| TRAINEES SAUVAGES EF LAQUETTES.

a

! pour loc.

“Coton ouaté, 37 p., pour 7e.
* Coutil de cuuleur, bleu ct biste, 37 p,, 10

La lists de touts noës marchandises à
ton marché serait trop lon coe.
Tuute prsoun- syaut un achat de $28

à fatr, ga@netait plus qu <ve frais de
voy coe 8 sl ant uchiter # > Mat.bandires

A. PILON & CIE.,
ina st- Catherine, Montréal.

A , —Nous dovnous touj urs un joli
Ce paper est sans rival pour In corte.- .adau à .o° pratiques

J 8pt mbre 1977.

NOUVEAUTESMUSICALES!
Lar le eteéamer Nordine en

FLUSIEURS CAISSES
cw DE «=

MUSIQUE: !
Importer directement Je Para, et. come

: prensut .

Fowmances Lous lic
Mélodies,

Ya'ses chantéus, to
Compositions pour plate,

Polkas, valres, quadrillea, ©
‘hors à2, 3014 voix

Partitions d'Opéras,
O,érett =,

Masique pour Orgas,
Mosiju- toligleare,

Et ete, 0,

von ches

A. LAVIUNE,
Editeur de Musique,

porta ur: de r'enog et harmoniumn,
Ru. St Jean.

Hanqu- d'E, argnes

Tertobre 1477

AVIS

lc,Bt,
f71 cul atantag> ol nique ecrasion

dans fout le Canada

-n jouissance §» le: ma: 1838,

t no poréonne quolitice disirant su fare
“on Dotitr use clientéle et un bon avenir,
a: |sissers à ancun prix, échapver la seale
et ule aco sien gui s'nffre dans Is vente
du font de Monsieur À Brageart, protes-

avepermisafou de l'UniversiteeLavai,
| M A Drassart ve charge de mettro son
Eüccrsgrir eu cufrenpondauce directe avec
les pie céèbres maisons de Paris, (France),

, de Lrazelles (Belyique), ste, el alnst que
d'apptendre certains secrets, tels que les

{célèbres remêdes pour l’oxpulefon da ver
solitaire (tania, ot les thés vulnéraires et
purest fa ete ete,

S'il nu vend pas son fouds, il contiquera
sa prof selon commo d'habitude

Le tout à des conditions except onnelles ;
* et raisonnables. S'adresser ti us les jours an
dit A PBRASSABT professeur totaniste,

19 octo‘ te 1817-—1m

truetion des Artisans.

FOND3 PERMANENT.
DIVIBENDE NO.5.

AVIS.
Ua dividende semi-snuuol de quatre pat

cont sar le capital payé au Fouds Perma.
nent de cutto société, sera payé aux actione
naires lo et après le 8 octobre prochain.

Lolivre de transfert sers formé du ler
au 4 octobre inclusivement,

À. J. AUGER,
Seo.-Trésorier,

26 septembre 1877—3m

SIX ENGINS
A VENDRE OU A LOUER

Lo soussigué offre à vendre ou à louer, à
des conditions très-faciles, #ix engias à va-
peur de forces respoctivee, vis:

à Englos stationnatres, neufs, de 16 chev.
‘ ‘ ayant sorvl 5 ans, ‘* 20 *

“ « “ 2 ane, * 7 «

«* Portatif « Sanat 7 *
" * sysiémo Baxter, neuf, ¥ *

Ii e fait avec une a tivitb son. 4 “ “
tenue, Une politesse qui ne se dément ja-

bou gevlcm nut à Montréal, mals à ssl à

   

Le souseigné a I'benneur di. former

a-hoth en plus GRANDE

première classe, constamment Oc.upés à

à la plus grands entisfction des personnes.

PELLETERIES! PELLETERIESA. PILON & CIE, =
CUANTITE, et ponr cette rai

CONDITIONS b'aconp plus AVANTAGÉOSES ? raison @ fait
S'étant assuré 1»a services du 60 PARSONNEs sous la

In manufacture d
mesure de pouveir ex{cnter toutss commandes et répa

avs pombe AP
Que son aseorti nat ert supbrivur cetto année aua Dduree Le Public en géné-x années Drêce lentes, parce qu'il a

ded acquisitions & des

direction de 5 OUVRIERS de
es pelleteriss, il se trouve en

“ations sous le plus const délai et
Coux qui vou iront avoir ane idés da gurus d-

8°5 Capots d- Chat Sauzage
«8 de Castor naturel, |
A + “ piqné

5 # en Lou» Maurin, noir.
ôb 1s “ “ gris

CANQUES
100 Casques en Loutre du Mer.
150 t en Lontre Natur. ile.

150 Casques en Loup Mailn de 1
60 paires de gants en Loup Marin gris,
16 + du gants en Loup BMariu voir.
25 “ de gants ou Castor piqué.

10 Manteaux cn Legin noir 10 ‘ u “ gris.
10 … " t brun
8 « + Nevtria.

Loute piqué» avec bordi:ra

3 i

NETTS PO
60 Sctts co Marth: 4'Alacka.
7 “ ua Lynx.
15 “ en Astrakan
165 “ (np O;porrum,
10 # en Bermiue.

T5 Casques en Neut ia.
809 + Cramor [wouton de Perse 1

300 Qasques eu Leu: Marin ds |

BORDURES Po
380) Verges do Lapin noir,
300 Verges du Lapin blanc.

3500 Vorges do Lyux
500 Verges d'O; possum.

Nous &Ycns aurai en mains tes mêmes
quantité. 

} Les messiours qui voudinieut € défaire

en échange

 

i

|
| À ©> département, l'assortiment no pout va
Î

 

5 Manteaux en Loup Mariu di In Mer du Bud (South Sea 8 al).“ « t “ i“ à

= DEPARTMENTDES

lat.
(dans les derniers goûts), et NONaM ANUFACTURÉES ilamataUFACTUBRESpourrontle faire en examinaut 1a liste que nous donno

DÉPARTEMENT DEs MESSIEURS,

3 qu’il à maintensat en mains,
va ci.Cessous,

15 Cop-ts d'Astrakan.
io + do Loup d'au.
19° + do Badger.
5 4 en Oreme:, (moaton do P 8),

te cd Lontrs uaturelle,4
à Capoie vu Loup Marin do la Mor du 8u1, (South Yes Seal).

POUR HOMMEN,
180 Casques eu Loutro piquie,
Suu # Cramer, (ui utou de Pcrse).
a Mer du Sa, (Soo0th Sea Beal),
i0 paires de gente en Cramer.
10 > du gants on Loutre naturelle.
5! de gants on South Soa Seal.

DÉPARTEMENT DES DAMES,
10 Martssux en Castor Piqué.
30 ! ¢  Ciamer,
15 i“ *“ Mouton de Rusain,
116 " * Attrakau,

2 * ©  Lontre pijuée.

avec bordare,
UR DAMEN,
75 Setty en Faiaa Grebe),

| 5 %“ eu Vison,
135! en Cramer, (mouton de Perse).

5 * en Loutre piqués,
5 * en Loutre naturetlu

10 Betts en Lovp Main do ds der du Sut (South Bes Nomi).
100 Caayuce cn Loutrs pigite,
3 + en Loutre do Mer

« der du Sul [out Nea Seal,
UR MANTEAUX.
1500 Verges de Chat Sauvage.

| 150) Verges du Castor naturel,
1803 Verges de Marth d'Alaska,

BOANS ASSORTIS DE QUALITÉS.
8 0 Bias ucirs | -59 Buas blancs

GARNITURFS DE VOITURES,
64 Quruituree on Loup. | 3» Garuitarva eu Ours, {5 Garnitures en Carcajou.

1415 PEAUX DE BLFFLES.
pel'et-zica non manufataré à et en gran lo

de lvtre capots, soit à ange ds l'usur« où
farce que le genre du pellet- rie ne leur plait pas, il so charge de lee prendre cn échauge
et les pai-ra lo plus bang prix en dimlanoui sur le prx d'acha: d ceux qu'ils prenirozt

à HARDES BALTES,
UN TAILYEUR dout ls apacite ert tnvo..tostabie et 45 p-rsounes étant attachées

quer qua d'êtro a grand complet ot les
Ot4i--8 données pOur des Mestires sont éxccutces pruuptement,

Tout ouvrage r<t garanti. +3

: MARCHANDISES SÈCHES.

 

Co departement dent la hote serait trop longi: « Cutter, consiste en d:8 mar-
; chanillges eupérieures «1 les Louveautrs les plu
Lede 1a ville va Quétec, par Is act
contribue pour quelgas «boi, cu 11 ee fait
{ment les 4% employes comme cc mmis, vu
hos qui ont cw pd-hé M. Pi uct du pouvoi

8 & ln mode. Ce départvment cat le plus
“teurs, mois nüssf le gorvice dois maiscn yg
avseactivite ot poiitesss, ot c'est méel ¢-
« grand combr- de personnes à survir chaque
tEXYIBZS Dés PELLETERIES A L'EX-

POSITION PBOVINUIALE, car en sou occhpant, ti lui aurait et: impossible de pou-
l voir servir tout le monde. mais, ri Veit fa
remporté les premiers © Tir,

Le soussigné gard: aursi tous les peurs
porté à cette ligne

it, ile Matte qu'il aurait 1réès-certa nomment

du chavsaur.e, «tune attention sçéofale est

} Toutes les marchanileue ci dessne meu founées ayant été achetées AU COMPTANT
11e ronrs"gu® peut tesveudre à berne 06; mi sHenr marchgue partout all nes,

Z. PAQUET,
Now 200.0 201 24 NT,

40 octobre 1877
j Tmemen —-

AVIS.
Il eera présenté à in prochalus s-a<ion

lu Parlement du Canada, un Lit par ic-
corporer tous Ira pilutos liconctes pour pi
loter entre Qnébec nt Moutréa}
Par le «it LI] i' sera proposo quv toutes

les sommes dua pour pilotage entre Qué.

bec et M ntréal, soleut payées an trésorier
de la Corporation à it: ainst créés, pour
être, par le bureau du direction d- ia dite
corporation, partagees entre tre p'lotus l'-
CANCi6s, euivant lue règlements à ête- faits
par .a Corporation

18 octobre 1877-1148;

DÉPIATEMENT# MESSIEURS
Les nouveantés gue nous vob ne de tro or

voir par le vapeur Mororian, complète uctr
araortiment dans ce départ-meut.

|CRAVATES POUR MESSIEUR3— Tout
ce qu’il y 8 de plus nonv:a1 «D forme.
Echarpes, Cravates Windsoc, Eslinton
Klan: bet. Crevates Aiboit Cravates
Beaufuit.

COEMISES — Cnemisis tien si #, Che
mises Regatta, ( hemis co Banelle de
fantaisie, Chemises cu tweed, Chemises

Polgnets dave toutes les formes fashli.
ona. les.

GANTS —Uants de kid doublés, Mitainca
en kid doublée», Gants en caribou,
Gants en chamois, Gants en pean de
chien, ‘iants en Caohemire, Cents de
toutes grandears pour enfauts

LAINAGES DE DESSOUS—Camisoles ot
Caleçous en laine écossaise Ca:tesoles
ot Calecons on tmérino, Camicelvs et
Qaleçons en ecole, Camisvies et Cale
gous pour cofants, ds toutes graudoors,
Chaussettes en laluo (i ea merino, Bas
Knickerbucker, Bas pour entants, Gl-
luta ¢n laine pour messiours et cut ;
enfants.

Chemises faites À ordre dans le prin-
cipe.

GLOVER, FRY & CIE.

Corse Fang et Anglais,
Notre assortiment de corsets se compose

de six dec meilleures fo-mes connues, of.
frant aux Dames un dégré de confort e
d'élégance que l'on no saurait trouver dans
nul autre corset, Une attention spéclsle
est apportée dans le choix des formes con
venables pour les modes du temps.

GLOVER, FRY & CIE.
cnta a eeere

SOIES NOIRES.
GrARANTIRS.

Naus pouvons offric les célèbres Soie |
Noires provenant des trois meilleures ma-

 

t 1
i
1
Oe dernier A uno chaudidre horisontalo.

ANTOINE ROUSSEAU,Jr. |
36, rue 86 Onatios, Mus Vis, Ona. TERREAY, 

13 octobre 1897.

Nos, 136 À 143, ruo Bt, Panl.
18 octobre 1017,

Au pied de la côtedu l'ainie,
Québec

26 septembre 1877—1m

prasées,
1

nufactures de France, vis : Antoine Guinet,

Savez h,

Ozford Chemievs Zéphir, Cullete et;

SC Roh vis devis L Couven

PIANOS!PIANON!
A vendre deax besux PIANOS COTe

LAGE, 3 cordes oblique, bots de pallsssn-
Are & consoles sculptées.
Ces jplancs sortunt des premières mai-ons

ds Paris, ct no seront vendus que $215
chagne

B'aiiresger à

“. BIGUURAT,
40, (co Garneau, Haote-Ville.

du cutee 1877.

VENANT D'ETRE RECU.
Un nouvel approvisionnement

d'EAU MINERALE de la cé-
bre source Nt. Léon.

WHISKEY IRLANDAIS.
109 gallons whiskey, de la

maison Jamieson, Dublin.

WHISKEY ECOSSAIS.

© 150 gallons whiskey de Caol-
!lla, trés vieux.

JUS DE CITRON.

1U caisses de Jus de Citron, de
Bernard & Cie, distillateurs.

Gingras & Langlois.
13 octabre 1877.

 

Sucoursale de 1a Charcutbrie
Francaise A. Rullmann,

St. Roch.

Grand assortiment de Saucisson, Bauctsse,
Jamboa roulé, Tôte fomagée, Tête farcie,
Cervelat, Boudin, «tc, etc

Aussi, un grand nssortiment de Fruits,
Légumes Beurre frais, Kafe frais, ete,
On rend toutes les marchandises à domis

cile,
E. BOUMILHAC,

80, rue Bt. Jean, Haute-Ville,

8 octobre 1877,

‘Compagnie d'Assorance Stadacona
Contre le feu et sur la vie.

AVIS, +!
pou “ 3

On rappelle per ie prisons avis aux ac-
tlounaires de Gotta compagnie qu’un verse-
ment de CINQ POUR CaNT sur le capital
souscrit do la nie, demandé. ghe le
Bar:au do Direction, le VINGT-HUIl=-
TIEME jonr de jain dernier, sere payable
le où avant le DIXIRME jour de NOVEM-
BRE prochain, suivant avis déjà douné
conformément à la loi.
On poursuivra tous les actionnaires en
aBonnet à Cle, et Ponson, lvsquelles pour

|

défaut,
la durée et la brauté no peuvent être sur.

GLOVER, FRY & CIE.  9 octobre 1877.

Per ordre du Bateau, :
CRAWFORD LINDSAY,

3 octobre 1877—jd
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ABEL PILO! & CIE.
 

 

 

Bvanao ne Pesra, Quienc, Octobre 187%

   

  

Tadioosindiquantl'heure tu Départ

L'EVERNEMENT,

: Les têtes eux lettres eur le res crropd

| visitées à 8.30 h.«.m 30.00 h. n. m , 3.80
p. ma, et & 30 jp. M.
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due dans tous les p-ys

11 eoût 1877.

ERITABLE M \CHINE'A'COUDRE AMÉRICAINE “ELIAS HOWE"
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C, Co &“i
1867.   

Les plus Eautus récom engez obtenues à Londres, 1863, Paris, 1867, Vienue, 1878, Philadolphie, 1876. Un miilion de oes wa.
chine veuduss en 30 ans. Heconaue par toute p raonne d'expérience comme Is md illours machine à coudre du monde untier,

Emyloré: «ans toutes les manufactures. Bucommandée par tons ceux qui en ont fait usage. Kllo possè v

woe renoIn mée qu'au:une aitrs ma hine ne peut [ni contester.
En vertuau No 79, Rue St. Jean, Haute-Viile, Québec, par

Vo.

NN. EX. ASSEILTIN.
Seul agent et euccesseur do M. F DUBaND.

Achetez les Patrons de Butterick chee N. H. Asselin, agent.

 

PAILLON &CIE.,|
Ald Jilei,

MAISON DE PENSION.
Chatatres garnies À lozer à la sewaine

où au mois. avec Où Ed à pouislon, à In come
Venanc« dus voyszenrs Gt ONE + pOI:0LDE
en ville.

PAILLEN z CIE.
Aot 7, rue St Nichole

Palata

1 mnt 1579

LE PAFIZEK RIGOLLOT
D'est Jas comme celia Us MAT hands dt
mauvoise toi le pi. ten wat vu pzo bis pe
tout le mo:ide pont faitig «r;

LE PASIEu BIGZLLU I

N'est pos fait avec nue moxtsrie qua tout
lu monde pettt ac fister ;

LE PAPIER KlusSito"

«Bt Une des 0% onv.ré. 8 lea (l'a mriveil
leus-8 du la pharmacie cont-mpo:siue;

LE PAIIER RIGLLOUT

est l'inv.ntica d+ AL +, Higol'ot quil cû es:
le propiittalrs excineif, et cent ia seule
prepa ation du cé goure qu' rit obtonu une
m dailla ot us dip'ôme - l'Expocitios de  Phiiad-ipzic, Il vat vouda vm pos

Toutes les autres fouilles de moutarde qu
Ba port nf pie à 61 star 41" digue of
ne out grr rs mt ions dao te tavern.

tio rriuniqua* ls, ot ne cowent yas être
achet:es.

LE PAPIER RISOLLOT

ort lo pent atorpar bea Loapi es civils et

wilitaites te ju 9j :
Vendu chi s les principsux phsrmaciens

et drogicsir- d'u morte

Eziger que la signa .

ture 8+ L1OUYO FT gs.

chaque feuille a

Agent pout le Cann a DLLAU 237
rac M Gill, Mont: ci.

19 juin 18 7,

Biscuits Purgatifs Rarisiens
Le meilleur res. 1h

contre la

 

 

    

ARPT | PRaa

Ps SON STIPAT 506,

Fem peo
on WIGDLINE,

~ 8
>

- af, aa

CNN pd oe TVETR23MAS LAUTETE
Ces Bismniis aont agreablas À 2e° "ira et n'ont

aucun d- 3 c..:ta irritants gue La plupart des purge
tife produisect.

POUR LES EXFANTS,c'est le meuileor Parcatif,
MA" A vendre dans toutes lea Pharmacies et

ehez lus souls propriétaires ét mARUfaCtUTICNS

PICAULT & CIE, 75 Rue

Notre-Dame, Montréal.

Prix: 15 cents la boîte.

A vendre chex MM. WE Brunet, Gi-
roux & Frère, ii SicLvod, d. Vernier.

22 mal £77.
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Quélec: A Bra amt, profreseur bota

piste diplômé ct avec permission de la com-
miss on méwicale de l'Us.ivoraité Laval, rne
St. Joeeph 243, &t Boch.

13 juill-t 18°7.

Bureaux : 71, rue des St, Pères
PARIS |(Frauce.)

LE JOUBNAL DES JEUNES MERES
1a plas gracieuse ct la muinas chère des pu-
blications fllustrées qui s'adrossent à la
famille, 7!, rue des Baints-Pèren, à Paris,

LA VIE DOMESTIQUE
Revue de la famitle, ext le complémernt da
“Journal des Jeunes Mères.” (C'est une pu.
blication de famille conçus eur Je modèle
des ‘* Magagines” anglais.
LE JOURNAL DK+ JEUNKS MERKS

donne ded articles sur In ninnière d'élever
et do aolgnar les enfants, des causeri e, des
douvelles, des primen et der aurprises

LA VIE DOMESTIQUK
aide les fommes éconumes À conduire leui
ménage ; clle leur fournit des recettes, des
procédés de tuute sorte, des modes ration-
welles avec gravuros et patrons.
LE JOURNAL DES JEUNES MRRES

publie aussi des articles sur les modua de
l'enfance, dea patrons découpés, des gra-
vures de vêtements, des romans moraux.

LA VIE DOMESTI :UE
publie des v« yagos, dos articles d'économie
domestique, des articles de ecience usnelle,
des récréations de famille, des énigmes, des
causerice financières, ets.
LE JOURNAL ES JEUNES MEKRES

& obtenu, depuis 3 ans qu'il existe, nny
récompenses honorifiguos (médailles ‘’hou-
neur et diplômes, qui ont consacré son
auocès.
HENRY BELLAIRE, directour. — Bu.

reaux : 71, rue des Baints-Péres, & Parle,—
Envoyer, en mandats poste, pour recevols
un seul des doux journaux pendant on an
dans le CANADA ot l'AMEKIQUE DU
NORD, DIX FRANOS, et pour recevoir

t an an los doux joumaux, DIX-
UIT FRANCS,  

LINETN 83, Rue de Fleurus, Paris. Distribution par les postillons à 8.30 à.

Wp - di ‘Harel | Dos. MALLES Cross. |” 10.30 à m, cé 200 0 Pi NEAU
> Apel F

: J. BR. PH.

: — s'tre esteGrèdit Littéraire et Musical SE
Bilitaire de 10 A.M.P.M. ONTARIO. 4 M.P.M

|

Québec, 16 octobes 1819.
° POUR L'AOQUISITION DB LA 9.00 Ottawa,par chemin _

; crea

Mefus

(0). ..u…. 6.00

Los examens semi-annucl des cand'dts| Musique et des Livres| sv Prov.

&

Ontario(a) 600 J M HAl NAULT
Laêtre a imis comme cadctedu ome QUEBEC . - ’
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81

ot
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1086—i28 tuse do chaque malle. 16 septembre 107$.
11 ostebre 1071.
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24. Avenue Victoria, Paris,

LE PLUS ÉNERGIQUE

Nouvelis préparation recommanade par les premiers Chimistes,

ne laissant aucune odeur, et d'un effet plus puissant que le chlore,

le phénol, et tous les agents employés jusqu’à ce jour.

’ détruit complétement les miasmes délétères et

L EAU RA FAE L putrides produits par les corps en décomposk-

tion, les matieres fécales et animales accumulées. C’est le plus puissant

des agents que l'on puisse employer contre tout foyer d'infection pouvant

amener des épidémies.

est inodore et ne laisse après elle aucune des
odeurs repoussantes du chlore et du phénol.L'EAU RAFAE

L'EAU RAFAEL Scirisconservationdesétotéequ'aienetache
pas plus que de l'eau pure. Pour conserver les vêtements, les tissus et

les dans les magasins, il suffit de les arroser légèrement de

cette eau.

, est un insecticide puissant : un lavage
L EAU RAFAEL avec un pinceau ou une brosse sur un bois de

lit suffit pour le débarrasser de tout insecte incommode.

, est indispensable dans les hôpitaux,
L EAU RAFAEL ambulances, infirmeries et dans les

chambres de malades, non-seulement, elle neutralise complètement

toute émanation pestilentielle, ais surtout, ELLE ARRETE INSTAN-
TANEMENT LES HEMORRHAGIES LES PLUS VIOLENTES comme
elle guérit les conpnres, gerqures et brûlures.

’ enlève toutes les mauvaises odeurs corporelles,

L EAU RAFAE L il suffit d'en répandre quelques gouttes sur les

bandages servant au pansement des plaies, vésicatoires, cantéres

et sétens.

Prix du flacon : 1 frano.

R. B. de MOYUA à C*, 34, Rue Drouot, PARIS.
Dépôt à Montréal : A. DELAU,seul agent pour le Canada.  
Lepôte à su-ber, cie x MAI J HO uk, de Slcheud et W E Briuet,
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(INOTITFT DR FRANCS)

VINS DE QUINA TITRÉS
d'OSSIAN HENRY

Membre de l’'Acsé<caie de Médocias, A17h96 8 l'Rec's da Parmele és Fula.

AA

SGPPYre?
f

VIN DE QUINA TITRE | id LE QUIRA FERROGINEUX !
AORNIAN HEIRY | CHINA BEIBY J

Supérienr & seutos les préparations a! Le moliivur ot is pivs aTdrace éac lari- i

   
juinquina par =m ocomposiliun rousiatis ot! gine ceitro la pauvreté dm came. |

dou goût sgréah:a et aon action certuine ou

font un mervailleus médicamment pour gué-

tir les pâice eonlenre, la chiorose,

l'anémie, les constitutions épuixées

{ ot toutes les rmuisdies du sang.

par sa richesse ea principes actifs. Agréalir
au guûl el ns constipaut jama:s, ii doune
ies meilleurs résultats contre lea Sevres
Intermitiontes, typhoïdes, |es loœ-
gues corvaleseemers, or. Cen! le to-

uique et je recousitasal par «xesiencs.

  
  

   

 

  

1 PALLALINSS FOU RNEKIC eit dojas 1340 le soul remede de nes affaclivas.

~Ua detni-peqast, usiays dans un pea d'eau sscrde, suffi pear calmer à l'instant, sans

incoavénieu!, j’ocoës ie plus violent.
ANAASE

DÉPOT GÉNÉRAL : à Paris, E. FOURNIER & C*, 16, rue de Londres.

Dépôt à Montréal : A. Deleu, seul agent pour le Canada.
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PAR LA Pare -— La fines Ÿ

Dépôta ‘ben MM. J. EK. Barke, B. Mc-

Leod, W. E. Brunet, R. Giroux & Frères.

Préparée . —— ee6 __-

; pe TISME, PHTHISIESCROFULE, RACHI
CHLOROSE

Fy 100 Dra-

£ gees. 3 fr.
“ey Plus ofp

caces que

; WV hulaNi

dégout, ui repvois. hemander le pros-

pectus. Dépôt À Paris, ph de l'Europe,

21, Ruo d'Amsterdam, 34

A MONTREAL : LavieLætTn of NuLsen

AUBY, Pharmacien
6, Avenue d'Italie, 6, PARIS

Dépôt à Montréal : A. DELAU-:

Dépôts à Québec ‘hex MM,J.E Burke,
RB McLeod et W. K. Brunet,

ANÉMIE.
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sheD 2 aB ë 3 70 8ecul agent pour Ia vente eu gros, À. Da
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LAU, 223, ruo MoGill, Montréal
as 2 $ 3 e jo -

sic i 's PILULES
Sm =)4:0 rit | SIROP

£ 82 355 3eSsh alti: 8; REBILLON
WC 22242 = à l'Iodure double
ès< Foes 2 22200 de ter & do quinine

? me Puissant ionique régénérateur du  
. Ses trois principes : lode, fer ol

por. , les meilleurs agents thérapeu-

ques, sont un sûr garant de sos effi

cacité contre les affections chiorotiques,

scrofuleu<es, tuberculeuses (pêles cow

leurs, Aumeurs froides. palhisie), la leu-

corrhée (pertes blanches) I'aménorrhée,

tration nwils ou difficile), la gas
, le rachitisme, etc, €

Hi convient surtout à la suite des

maladies graves qui ont a uve Jo

sang, ébranié l'o sme Je

convalescent sans force et dans un état

Guébec : A. Brassart, professeur bota-
n'ate diplômé et Avec permission de la oom-
mission médicale de l’Université Laval, ru
Be, Joseph, 243, Ft, Roch.

19 juillet 1887.
————

MORUE EN QUARTS.
Morue fraîche salés, en récep-

 
tion. de eur permanente. — Voir lo

A vendre par respect

108. LEPAGE, Fsneste MIRASS, § Pestoneg-o.-Bub (Bulbs).
17 «6 19, rue St. Jacques è x : o

Basse-Ville, }
1 juillet 1871. 22 à
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